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Cour pénale internationale1

Chambre de première instance IX2

Situation en République d’Ouganda3

Affaire Le Procureur c. Dominic Ongwen — n° ICC-02/04-01/154

Juge Bertram Schmitt, Président — Juge Péter Kovács — Juge Raul C. Pangalangan5

Procès — Salle d’audience n° 36

Mardi 23 janvier 20187

(L’audience est ouverte en public à 9 h 31)8

Mme L’HUISSIER : [09:31:35] Veuillez vous lever.9

L’audience de la Cour pénale internationale est ouverte.10

Veuillez vous asseoir.11

(Le témoin est présent dans le prétoire)12

TÉMOIN : UGA-OTP-P-0200 (sous serment)13

(Le témoin s’exprimera en anglais)14

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:31:54] Bonjour à tous.15

Bonjour, Monsieur le témoin.16

Madame le greffier, veuillez citer l’affaire.17

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [09:32:10] Bonjour, Monsieur le Président.18

Situation en République d’Ouganda ; affaire Le Procureur c. Dominic Ongwen —19

référence de l’affaire : ICC-02/04-01/15.20

Nous sommes en audience publique.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:32:23] Très bien.22

Les parties, s’il vous plaît.23

L’Accusion, d’abord.24

Mme HOHLER (interprétation) : [09:32:35]25

Ben Gumpert, Paul Bradfield, Pubudu Sachithanandan, Ramu Fatima Bittaye,26

Jasmina Suljanovic, Milena Bruns et je suis Beti Hohler.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:32:56] Merci beaucoup.28
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Les représentants légaux des victimes. Monsieur Narantsetseg ?1

M. NARANTSETSEG (interprétation) : [09:32:43] Orchlon Narantsetseg et Caroline2

Walter pour les victimes.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:32:49] Maître Manoba.4

Me MANOBA (interprétation) : [09:32:51] Bonjour.5

Joseph Manoba et James Mawira.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:33:00] Merci.7

La Défense, Maître Bridgman ?8

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:33:05] Bonjour, Messieurs les juges.9

Abigail Bridgman avec le conseil principal Krispus Ayena, Chef Taku, Thomas10

Obhof, et notre client M. Ongwen est dans le prétoire.11

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:33:11] Très bien.12

Et qu’en est-il du conseil de la règle 74 ?13

Me WAGEMAKERS (interprétation) : [09:33:21] Bonjour.14

Maître Wagemakers pour le témoin P-0200.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:33:26] Bien.16

Alors, je... je voudrais que nous fonctionnions de la façon suivante : j’aimerais poser17

des questions au témoin.18

Q. [09:33:42] Donc, Monsieur le témoin, vous nous avez dit hier que vous avez été19

enlevé par M. Ongwen et quelques jeunes enfants. Lorsque vous avez été enlevé, à ce20

moment-là, exactement, saviez-vous qu’il s’agissait de M. Ongwen ?21

R. [09:34:03] Vous pouvez, s’il vous plaît, parler plus fort, ou monter le volume ?22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:12] Bien, nous allons23

monter le volume. Est-ce que vous m’entendez mieux, maintenant ?24

R. [09:34:18] Oui, c’est mieux avec le volume. Un peu mieux.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:22] Un peu mieux, ça ne26

suffit pas.27

Et maintenant, est-ce que vous entendez correctement ?28
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R. [09:34:28] Oui. Je vous entends bien.1

Q. [09:34:32] Donc, je répète ma question.2

Vous nous avez dit hier que, lorsque vous avez été enlevé, vous avez été enlevé par3

Dominic Ongwen et quelques jeunes garçons — je pense que vous avez dit4

exactement cela.5

Alors, maintenant, pouvez-vous nous dire si, à l’époque, vous saviez qu’il s’agissait6

de Dominic Ongwen ?7

R. [09:34:58] C’était le 24 juin 2003, alors, comment est-ce que j’ai appris que c’était8

Dominic Ongwen ? C’est ça qui vous intéresse ?9

Q. [09:35:14] Oui.10

R. [09:35:14] Il m’a emmené avec Otti, Raska Lukwiya, et Otti a parlé, il a appelé11

« Oh ! Dominic Ongwen » et Otti (phon.) a répondu « Eh ! Lapwony ! »12

Alors là, j’ai appris et j’ai compris que c’était Dominic Ongwen. C’est là que je l’ai13

appris, en tout cas.14

Q. [09:35:50] Alors, « Atye Lapwony » — ce que vous avez dit —, qu’est-ce que ça veut15

dire ?16

R. [09:36:01] « Atye Lapwony », eh bien, c’est la réponse générale que l’on donne17

lorsqu’on est en brousse. Ça veut dire « Je suis là, chef. »18

Q. [09:36:03] Oui, enfin, quand vous l’avez dit hier et aujourd’hui, vous nous avez dit19

qu’il y avait Otti, j’ai cru entendre le nom de Raska Lukwiya, de Bunia (phon.) et de20

Dominic Ongwen.21

Alors, est-ce que vous pouvez nous dire s’il y avait une hiérarchie entre eux ? Est-ce22

qu’il y avait un supérieur, est-ce qu’il y avait une hiérarchie ?23

R. [09:36:25] Ce jour-là, voilà ce que j’ai vu : quand Otti a hélé Dominic Ongwen, j’ai24

compris qu’il était supérieur à Dominic Ongwen, un peu supérieur.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:36:56] Merci beaucoup de26

m’avoir répondu.27

Et Maître Bridgman, vous avez la parole.28
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Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:46:00] Je vous remercie beaucoup.1

QUESTIONS DE LA DÉFENSE (suite)2

PAR Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:37:08]3

Q. [09:37:10] Bonjour, Monsieur le témoin.4

R. [09:37:10] Bonjour.5

Q. [09:37:12] Hier vous nous avez dit que vous ne vous souveniez pas si vous aviez6

reçu une formation lorsque vous étiez à l’ARS. Vous maintenez cela ?7

R. [09:37:21] Enfin, je ne me souviens pas, en tout cas, ça fait des années.8

Q. [09:37:26] Avez-vous été instruit militairement, lorsque vous êtes sorti de la9

brousse ?10

R. [09:37:47] Pas en tant que tel, mais j’ai été formé à Kyankwanzi. C’était la seule11

formation qui m’a été dispensée.12

Q. [09:38:07] Et quelle était cette formation ?13

R. [09:38:10] Un petit peu de formation militaire, mais pas grand-chose.14

Q. [09:38:13] Alors, vous nous parlez de formation de base militaire, pouvez-vous15

nous dire exactement de quoi il s’agissait ?16

R. [09:38:28] On a eu quelques cours d’économie, quelques cours de leadership, et17

puis leadership du changement. Un peu d’éducation physique, mais là, je vous18

rappelle, hein, ça fait quand même très longtemps. Enfin, mais je me souviens quand19

même qu’on nous a dispensé une formation.20

Q. [09:39:11] Passez maintenant, s’il vous plaît, à l’onglet 28 du petit classeur, celui21

de la Défense, donc, UGA-OTP-0236-0549 (phon.).22

Je vais donc vous lire ce qui est écrit en bas du certificat n° 3.23

Donc, « Compétence de base militaire et en matière de renseignement — donc nous24

avons : exercices militaires, manipulation des armes, tirs d’armes à feu, compétences25

élémentaires de terrain et compétences en matière de renseignement ». Fin de26

citation.27

Donc, vous vous souvenez avoir été formé de tout cela ?28
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R. [09:40:10] Oui, enfin, ça fait quand même longtemps, hein, ça fait... ça ne fait pas...1

c’était pas hier.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:40:23] Oui.3

R. [09:40:23] C’était quand même... (l’interprète se reprend). Donc, cette formation était4

courte, elle n’a duré qu’un mois.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:46:00] Oui, ça a duré très6

exactement trois semaines et un jour, pour être précis.7

R. [09:40:56] Enfin, ça fait quand même des années.8

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:41:00] Désolé, je n’ai pas pu9

m’empêcher de faire cette remarque. Ne vous inquiétez pas.10

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:41:05]11

Q. [09:41:06] Donc, est-ce que, pour vous, c’était important d’avoir cette formation,12

en tant que chef local ?13

R. [09:41:11] Oui.14

Q. [09:41:11] Pourquoi ?15

R. [09:41:20] Pour l’autodéfense.16

Q. [09:41:47] Vous dites que vous avez été formé en tant (Expurgée).J’aimerais17

vous poser une question concernant votre formation (Expurgée)18

Hier, vous nous avez parlé de... d’estimation de l’âge des enfants qui vous avaient19

enlevé avec Dominic Ongwen. Donc, vous êtes quand même un (Expurgée), donc,20

d’après vous, ils étaient en quelle classe, ces enfants ?21

R. [09:42:18] Ben, là encore, vous me demandez une opinion.22

Q. [09:42:28] D’après moi, ils... ils devaient être à l’école élémentaire troisième année23

ou quatrième année, P3 ou P4, dans le système ougandais.24

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:42:58] Oui, une question25

qui me brûle les lèvres, et je sais que vous auriez dû... que vous vouliez la poser,26

Maître Bridgman, mais bon, peut-être pour notre gouverne :27

Q. [09:43:06] Pouvez-vous nous dire, Monsieur le témoin, quel âge aurait un enfant28
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qui serait en P3 ou P4 dans le système ougandais ?1

R. [09:43:31] Normalement, un enfant, en P4, est... bon, disons « qu’ »à peu près2

12 ans.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:43:52] Merci.4

L’INTERPRÈTE ANGLAIS-FRANÇAIS : [09:44:00] L’interprète se reprend : à partir5

de 12 ans. Donc, c’est 12 ans minimum.6

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:44:11]7

Q. [09:44:13] Monsieur le témoin, à quel âge un enfant est-il en première année de8

primaire, P1 ?9

R. [09:44:24] Ah, ça dépend. Ça dépend, parce qu’il y a des villages où les enfants10

vont... commencent l’école fort tard, un peu plus vieux, alors que d’autres enfants,11

dans d’autres environnements, commencent plus tôt. Par exemple... enfin, d’après12

moi, dans une ville, dans une zone urbaine, les enfants commencent l’école vers 8...13

Non... Bon, donc, dans un environnement urbain, un enfant peut être à peu près en14

P1, mais parfois, il y en a qui commencent bien plus tard, vers 9 ans, 8, 9 ans, plutôt15

dans les villages, quand il y a des soucis.16

Q. [09:45:33] Est-ce que vous parlez le luo ou est-ce que vous comprenez le luo ?17

R. [09:45:36] J’ai un peu appris le luo lorsque j’étais dans la brousse, mais je ne le18

parle pas couramment.19

Q. [09:45:43] Et avant d’être en brousse, est-ce que vous parliez le luo ?20

R. [09:45:48] Je ne m’en souviens pas, c’était il y a longtemps.21

Q. [09:45:52] Vous ne vous souvenez pas si vous parliez et compreniez cette langue ?22

Vous ne vous souvenez pas que vous connaissiez cette langue ?23

R. [09:46:10] À dire vrai, je ne parlais même pas acholi avant d’aller en brousse.24

Q. [09:46:26] Mais avant d’aller en brousse, vous parliez lango, vous connaissiez le25

lango ?26

R. [09:46:36] Oui, je parlais un peu de lango.27

Q. [09:46:40] Donc, c’est parce que vous connaissiez le lango que vous compreniez28
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un peu l’acholi ?1

R. [09:46:49] Un peu.2

Q. [09:46:50] Suffisamment pour entendre les conversations des soldats de l’ARS3

entre eux, n’est-ce pas ?4

R. [09:46:56] Oui, mais seulement dans une certaine mesure.5

Q. [09:47:13] Lorsque vous avez été enlevé, vous avez dit aux enquêteurs que vous6

aviez été ligoté ; c’est bien cela ?7

R. [09:47:26] Oui.8

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:47:35] Alors, en lisant le transcript, et je vais9

utiliser un terme, je vais voir s’il le comprend ; s’il le comprend, je lui demanderais10

de l’écrire.11

Q. [09:47:57] Donc, si j’ai bien écrit votre déclaration, vous avez été ligoté Kandoya12

style — style Kandoya. Vous savez ce que ça veut dire, « Kandoya » ?13

R. [09:48:14] Non, je ne sais pas.14

Q. [09:48:16] Alors, décrivez-nous comment vous avez été ligoté.15

R. [09:48:32] Vous pouvez répéter la dernière question ?16

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:48:36] Mais Me Bridgman17

veut simplement que vous nous décriviez, si vous vous en souvenez, bien sûr,18

comment vous avez été ligoté. Par exemple, si on vous a attaché les mains derrière le19

dos, devant... devant vous... Enfin, elle voudrait savoir exactement comment vous20

avez été ligoté.21

R. [09:49:02] Puis-je me mettre debout ?22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:49:07] Oui, oui, n’hésitez23

pas, on est dans le prétoire.24

R. [09:49:14] J’ai été ligoté comme ça.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:49:17] Bien, je note pour la26

transcription : le témoin est... s’est mis debout et a mis les mains derrière le dos.27

R. [09:49:24] Quoi ?28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:49:27] Je décris : donc, le1

témoin s’est levé et il a placé ses mains derrière le dos.2

Si quelqu’un dans le prétoire considère que ma description n’est pas adéquate, qu’ils3

apportent des informations supplémentaires. Merci beaucoup.4

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:50:01] Merci.5

Q. [09:50:01] Donc, vous nous avez décrit comment vous étiez attaché. Alors,6

j’aimerais savoir si lorsque vous... ils vous ont attaché les mains derrière votre dos,7

est-ce que c’était extrêmement serré avec vos coudes qui se touchaient derrière le dos8

ou alors est-ce que c’était beaucoup plus relâché, comme... et... comme, par exemple,9

les voleurs quand ils sont arrêtés par la police ? Alors, ils vous ont attaché10

comment ?11

R. [09:50:37] Je n’ai pas compris.12

Q. [09:50:39] Vous vous êtes mis debout, vous nous avez montré comment ils vous13

ont attaché avec les mains dans le dos.14

R. [09:50:44] Oui.15

Q. [09:50:46] J’aimerais clarifier une chose : est-ce qu’ils vous ont attaché uniquement16

les poignets dans le dos ou est-ce qu’ils ont... ils vous ont ligoté jusqu’aux coudes,17

avec des coudes qui se touchaient ?18

R. [09:50:59] Ah ! Je n’avais pas compris au début, parce que, au début, j’étais attaché19

comme ça, et puis, ensuite, ils m’ont dit de porter des baluchons ; et là, on a un peu20

défait mes liens pour que je puisse porter le baluchon.21

Q. [09:51:17] Alors, recommençons par le début.22

Lorsqu’on vous a ligoté les mains derrière le dos, est-ce que c’était immédiatement23

après votre enlèvement ou est-ce que c’est lorsqu’on vous a emmené chez vous, on a24

pris les 5 millions ?25

R. [09:51:42] Je ne m’en souviens pas.26

Quand j’ai été enlevé, bon, j’ai été frappé avec une crosse de fusil. On m’a emmené27

jusqu’à la maison, on a pris les 5 millions. On m’a donné une boîte de médicaments à28
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porter. Et puis, un peu plus tard, à un moment, on m’a donné du sucre et du savon à1

porter. Tout ça, c’était en baluchon autour d’un drap. Et puis, là, à ce moment-là, la2

corde était attachée à ma taille. Et quand ils ont essayé, à ce moment-là, de vouloir3

nous tuer, en tout cas, on était attachés de la sorte.4

Q. [09:53:06] Je vais vous donner lecture de vos propos aux enquêteurs.5

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:53:12] Messieurs les juges, il s’agit du6

document qui se trouve à l’onglet n° 4 de... du dossier de l’Accusation,7

UGA-OTP-0243-0066, à la page 0077.8

Q. [09:53:39] Je vais vous donner lecture des passages qui m’intéressent.9

Vous décriviez votre enlèvement et vous avez dit : « Ils m’ont attaché les mains. » À10

partir de la ligne 354, on vous demande : « Comment ont-ils attaché les mains ? » Et11

vous dites : « Il y avait un système pour nous attacher. Ils vous attachent ici. »12

L’intervieweur : « Ici, où ? » Vous montrez vos biceps.13

Donc, vous démontrez que vos bras se trouvent derrière votre dos.14

Et 361, vous dites : « Oui, ils veulent que ces deux choses se touchent. »15

Question : « Donc, vos omoplates se touchent. »16

Réponse : « Oui. »17

Donc, j’aimerais juste savoir quelque chose : est-ce qu’ils vous ont attaché, ligoté de18

telle façon que vos omoplates se touchent derrière votre dos ?19

R. [09:54:59] Oui, ça, c’était quand ils essayaient de nous tuer.20

Q. [09:55:04] Donc, ça, ce n’est pas la description qui correspond au moment où vous21

avez été enlevé.22

R. [09:55:10] Non, ce n’est pas ça.23

Q. [09:55:12] Merci.24

Parlons d’argent, maintenant, d’argent qui vous a été enlevé. Même numéro25

d’onglet, page suivante. Je vais commencer à la ligne 386. Vous dites : « Ils ont lutté26

pour avoir l’argent, et j’ai pensé qu’après, ils allaient me laisser tranquille. »27

Ensuite... Mais je ne vais pas aller plus loin.28
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Donc, vous dites : « Ils luttaient pour l’argent. » Vous voulez dire quoi, par cela ?1

R. [09:56:01] Bon, j’ai dit « lutter » — « struggle » en anglais —, parce que, quand ils2

m’ont emmené chez moi, avec les membres de ma famille, on s’est enfuis alors qu’on3

avait laissé l’argent en pleine vue, et le sac était ouvert. Alors, quand ils sont entrés...4

(l’interprète se reprend). Donc, lorsqu’on on est tous rentrés dans la pièce où se5

trouvait l’argent et puis les médicaments, ah, ils se sont précipités sur l’argent. C’est6

ça que je voulais dire. Ils se sont précipités sur la boîte et sur l’argent... le sac où se7

trouvait l’argent. C’est pour ça que j’ai dit : ils ont lutté. Et, en fait, ils se sont8

précipités.9

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [09:57:07] Pouvons-nous passer à huis clos partiel,10

s’il vous plaît, pour une ou deux questions ?11

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:57:16] Bien.12

Huis clos partiel.13

(Passage en audience à huis clos partiel à 9 h 57)14

(Expurgée)15

(Expurgée)16

(Expurgée)17

(Expurgée)18

(Expurgée)19

(Expurgée)20

(Expurgée)21

(Expurgée)22

(Expurgée)23

(Expurgée)24

(Expurgée)25

(Expurgée)26

(Expurgée)27

(Expurgée)28
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(Expurgée)18

(Passage en audience publique à 10 h 08)19

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [10:08:32] Nous sommes en audience publique.20

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [10:08:50] Pour... Aux fins de référence, j’ai posé21

la question au sujet de l’enlèvement du docteur, c’est... ou du médecin ; je fais22

référence à l’onglet 24 de... du classeur de la Défense, avec la référence UGA-OTP-...23

Ne vous inquiétez pas, Monsieur le témoin, cela ne figure pas dans votre classeur.24

Donc, c’est... la référence : UGA-OTP-0235-0217, à la page 0221, paragraphe 30, où25

on... Ce paragraphe fait référence à quelque chose qui pourrait laisser penser qu’il26

pourrait s’agir du témoin. J’essayais simplement de lui faire dire s’il était au courant27

de cela ou non.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:09:49] Je comprends, je1

comprends.2

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [10:09:52]3

Q. [10:09:53] Donc, vous êtes... vous vous êtes déplacé à Abia où vous avez rencontré4

les autres commandants ; est-ce que vous vous souvenez combien de temps cela5

vous a pris en termes de temps, est-ce que c’était deux heures, quelques minutes ? À6

partir de l’endroit où vous avez été enlevé jusqu’à Abia ?7

R. [10:10:25] Je ne me souviens pas parce que, lorsque j’ai été enlevé, j’étais sous le8

choc, j’étais traumatisé, je ne pouvais plus faire des estimations de temps.9

Q. [10:10:37] Hier, vous avez dit que vous aviez été enlevé le matin. Alors, est-ce que10

le... le soleil était haut, est-ce que ça pouvait être après-midi ou est-ce que c’était le11

soir ?12

R. [10:11:15] Je crois que c’était pendant la journée.13

Q. [10:11:32] Mais c’était bien le même jour, le jour de votre enlèvement, n’est-ce14

pas ?15

R. [10:11:36] Oui.16

Q. [10:11:37] Vous... vous venez de donner une réponse au... à la question du juge17

Président, que vous saviez que la personne qui vous avait enlevé était Dominic18

Ongwen parce que Otti s’est adressé à lui en tant que tel. Pendant votre séjour dans19

la brousse, est-ce que Dominic Ongwen était toujours appelé par son nom complet,20

de cette manière ?21

R. [10:12:21] Quelquefois oui, quelquefois non. On l’appelait « Senior (phon.) ».22

Q. [10:12:29] Lorsque vous avez rencontré Kony à Adilang, est-ce que vous vous23

souvenez s’il appelait Dominic Ongwen « Dominic Ongwen » ou bien24

« Senior (phon.) » ?25

R. [10:12:51] Je ne me souviens pas.26

Q. [10:12:59] Est-ce que vous vous souvenez de quelle manière d’autres soldats... de27

quelle manière d’autres soldats s’adressaient à Dominic Ongwen ? Est-ce qu’ils28
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l’appelaient « Dominic Ongwen » ou bien « Senior (phon.) » ?1

R. [10:13:18] Je ne me souviens pas.2

L’INTERPRÈTE ANGLAIS-FRANÇAIS : [10:13:25] Correction de l’interprète :3

partout où il a été dit « Senior » il faut remplacer le mot par « Sinia » — S-I-N-I-A.4

C’était un message de la cabine française.5

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [10:13:46]6

Q. [10:13:48] Lorsque vous êtes arrivé à Abia, à part les commandants que vous avez7

mentionnés, est-ce qu’il y avait d’autres soldats ARS présents ?8

R. [10:13:58] Il y avait de très nombreux soldats, mais je me souviens de ceux qui9

étaient les commandants principaux.10

Q. [10:14:08] Vous avez donné une estimation de votre groupe, de... d’environ11

1 000 personnes ; est-ce que vous vous souvenez si les groupes d’Otti et de Raska12

Lukwiya comptaient à peu près le même nombre de personnes ?13

R. [10:14:50] Je fais cette suggestion parce que... Otti était à un rang plus élevé, donc,14

il devait en avoir encore plus. C’est ce que je suggère.15

Q. [10:15:09] En ce qui concerne les grades, est-ce que vous pourriez me dire s’il16

portait quelque chose de visible qui permettait de... d’indiquer à quel grade il se17

trouvait ?18

R. [10:15:23] Oui, à un moment donné j’ai vu des... de la... des indications en rouge,19

de couleur rouge, au col.20

Q. [10:15:46] Après la formation que vous avez reçue à Kyankwanzi, est-ce vous21

connaissez les grades militaires, généralement, d’une manière générale, la base ?22

R. [10:16:15] Non.23

Q. [10:16:25] Donc, vous n’avez jamais su quel était le grade de Dominic Ongwen,24

pendant que vous vous trouviez dans la brousse ?25

R. [10:16:38] Oui, j’ai vu ces bandes rouges, et on l’appelait « Sinia », on citait26

des noms de brigades donc, on faisait référence à cette brigade. Donc, c’était27

quelqu’un qui appartenait à cette brigade, au niveau de cette brigade.28
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Q. [10:17:31] Vous avez fait une déduction, vous avez observé, vous pensez que1

Dominic Ongwen était le commandant de brigade, n’est-ce pas ?2

R. [10:17:45] Oui, c’est ce que j’ai supposé.3

Q. [10:17:49] Maintenant, vous vous trouvez au sein de ce groupe d’environ4

1000 personnes. Est-ce que vous étiez proche d’Ongwen ? À quelle distance vous5

trouviez-vous qui vous permette d’entendre Otti l’appeler ?6

R. [10:18:19] J’étais tout près de lui, parce que je transportais les médicaments, il7

m’emmenait... c’était un peu comme s’il m’emmenait au... auprès des hautes8

autorités ; j’étais tout près de lui.9

Q. [10:18:35] Donc, on... on vous a emmené déjà vers Otti lorsqu’Otti a cité son nom.10

C’est... est-ce que je comprends bien ?11

R. [10:18:45] Oui. Je transportais des médicaments qui étaient censés être distribués12

et c’était quelque chose d’important pour les soldats de l’ARS.13

Q. [10:19:22] Est-ce que vous avez, vous-même, transmis ces médicaments à Otti ?14

Que s’est-il passé ?15

R. [10:19:32] J’ai apporté les médicaments et j’ai vu qu’on les distribuait à d’autres16

groupes.17

Q. [10:19:42] J’essaie de tirer les choses au clair. Qu’est-ce qui s’est passé18

exactement ? Est-ce que quelqu’un vous a demandé de les mettre sur le sol ? Est-ce19

que vous les avez remis à Dominic Ongwen ? Est-ce que vous les avez remis à Otti ?20

Qu’est-ce qui s’est passé exactement ?21

R. [10:20:04] Dominic Ongwen m’a donné instruction de transporter, j’étais sous son22

commandement. Pour tous ces médicaments.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:20:24] Madame Bridgman,24

un instant.25

Q. [10:20:29] Vous nous avez dit, précédemment... vous nous va avez décrit la26

manière dont vous étiez attaché, que la box... la boîte — pardon — était attachée27

également, de telle sorte qu’elle ne puisse pas tomber, que vous ne la perdiez pas.28
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Qu’est-ce qui s’est passé lorsque vous êtes arrivé là ? Est-ce que quelqu’un vous a1

enlevé la boîte ou est-ce que vous l’avez fait vous-même ? Je pense que c’est cela que2

Mme Bridgman souhaite savoir, si vous vous en souvenez ?3

R. [10:21:08] Eh bien, Dominic Ongwen m’a donné instruction de transporter la boîte4

de médicaments que nous avons emmenée à Abia où je l’ai descendue, je l’ai mise5

sur le sol pour que ce soit distribué à d’autres groupes, comme des boîtes de6

premiers secours ; à d’autres groupes également.7

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [10:21:35]8

Q. [10:21:36] Donc, vous étiez à côté de Dominique Ongwen lorsque Otti l’a appelé.9

Dominic vous emmenait déjà vers Otti. À ce moment-là, est-ce que vous transportiez10

encore les médicaments ou est-ce qu’on vous les avait déjà retirés ?11

R. [10:22:03] Je ne me souviens pas, ça fait longtemps — des années.12

Q. [10:22:09] Est-ce que vous vous souvenez si Otti vous a jamais adressé la parole en13

personne ?14

R. [10:22:18] J’ai oublié.15

Q. [10:22:24] Parlons de Banya. Vous parliez de lui et vous avez dit à son sujet qu’il16

était pilote et que vous saviez cela parce que — onglet n° 5 —, je vais vous donner17

lecture de ce que vous avez dit exactement, UGA-OTP-0243-0089 à la page 0094.18

Vous avez déclaré que vous saviez que... qu’il était pilote — à la ligne 159. « C’est ce19

qu’il disait, quelquefois, lorsqu’il s’adressait à nous. »20

Est-ce que Banya s’adressait souvent à vous ?21

R. [10:23:48] Je ne me souviens pas exactement, mais Banya, il faisait des prières.22

Q. [10:23:56] Et vous priiez souvent ?23

R. [10:24:01] Excusez-moi, qu’est-ce que vous voulez dire ?24

Q. [10:24:22] Vous avez déclaré que Banya faisait des prières. Est-ce que Banya priait25

souvent ?26

R. [10:24:40] Je ne me souviens pas.27

Q. [10:25:02] Est-ce que Banya était toujours dans votre groupe ?28
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R. [10:25:29] Je ne me souviens pas.1

Q. [10:25:34] Lorsque vous avez rencontré Banya à... à Abia, est-ce vous vous2

souvenez s’il priait ?3

R. [10:25:45] J’ai oublié, maintenant, mais ce que je sais, c’est qu’il priait.4

Q. [10:26:05] D’après votre description de Banya, est-ce que j’aurais raison de penser5

qu’il était quelqu’un qu’on remarquait dans son apparence ? Il était plus âgé que la6

plupart des gens. Est-ce que je me trompe si je dis cela ?7

R. [10:26:30] Dites les choses plus simplement.8

Q. [10:26:34] Parmi les soldats de l’ARS, est-ce que j’ai raison de dire — disons les9

choses comme cela —, est-ce que j’aurais raison de dire que si quelqu’un rencontrait10

Banya au sein de l’ARS, il ne l’oublierait pas, à cause de son âge et de son11

apparence ?12

R. [10:27:03] Oui, oui, il était âgé, il avait des cheveux gris, quelquefois il portait des13

lunettes.14

Q. [10:27:21] Et il était également un haut commandant, au sein de l’ARS, n’est-ce15

pas ?16

R. [10:27:27] Oui.17

Q. [10:27:55] Donc, ça n’est pas quelqu’un qu’on oublie facilement et que vous18

pourriez oublier facilement s’il était dans votre groupe et se déplaçait avec vous ?19

R. [10:28:14] Ça fait plusieurs années — on peut oublier facilement.20

Q. [10:28:24] Mais vous vous souvenez qu’il s’adressait à vous, qu’il priait et qu’il21

disait qu’il était pilote ?22

R. [10:28:40] À un moment donné oui, mais maintenant j’ai oublié.23

Q. [10:28:45] Est-ce que vous vous souvenez de ce qu’il vous a dit d’autre pendant24

ces... lorsque... lorsqu’il vous parlait, à part le fait qu’il était pilote autrefois ?25

R. [10:29:01] J’ai oublié.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:29:18] Si vous me le27

permettez, je vais brièvement interrompre. UGA-OTP-0243-0094, même page, donc,28
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la déclaration précédente, au sujet de Kenneth Banya ayant été pilote, et...1

Q. [10:29:49] Il ne... bon, il priait, mais quelquefois, lorsqu’il s’adressait à nous, il2

nous trompait en disant qu’il était pilote, un pilote quelque part. »3

Donc, vous ne le croyiez pas lorsqu’il vous disait qu’il était pilote ou est-ce que je4

comprends mal ?5

R. [10:30:10] Je ne... Je ne... Je ne le croyais pas, parce que je ne le voyais pas faire le6

travail de pilote.7

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [10:30:25]8

Q. [10:30:27] Monsieur le témoin, est-ce que vous savez où se trouve Achuna ?9

R. [10:30:33] Oui.10

Q. [10:30:59] C’est à côté de Tubul... (l’interprète se reprend) Tubur ?11

R. [10:31:19] Non, c’est pas très près. On part d’Achuna et on arrive à Tubur.12

Q. [10:31:28] Hier, vous nous avez parlé du policier qui a été tué à Abia ; est-ce qu’il13

venait de Tubur ou d’Achuna ?14

R. [10:31:47] Il était en poste à Achuna, mais il était allé à Tubur pour son travail.15

Q. [10:32:10] Est-ce que vous le reconnaissiez ? C’était une personne ; est-ce que vous16

le connaissiez, est-ce que vous auriez pu le reconnaître ? Est-ce que vous connaissiez17

son nom, par exemple ?18

R. [10:32:32] Non, je ne connais pas son nom.19

Q. [10:32:35] Est-ce que vous étiez en mesure de le reconnaître, de savoir qu’il20

s’agissait de quelqu’un que vous aviez déjà vu ?21

R. [10:32:43] À l’époque, je l’ai reconnu, j’ai reconnu que c’était le policier qui était en22

poste à Achuna.23

Q. [10:33:14] Lorsque votre groupe l’a rencontré, était-il en uniforme et armé ?24

R. [10:33:31] Oui.25

Q. [10:33:55] Vous souvenez-vous si l’ARS a pris son arme, après l’avoir tué ?26

R. [10:34:08] Ça, je ne m’en souviens pas.27

Q. [10:34:10] Vous souvenez-vous s’ils ont enlevé son uniforme ?28
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R. [10:34:18] Je l’ai oublié.1

Q. [10:34:38] Après... Enfin, je me reprends.2

À Abia, lorsque vous leur avez remis les médicaments que vous portiez, que vous3

transportiez, êtes-vous resté à côté de Dominic Ongwen ? Est-ce que vous étiez assis4

à côté de lui, est-ce que vous étiez debout ? Décrivez nous la scène.5

R. [10:35:21] J’ai oublié.6

Q. [10:35:50] Vous souvenez-vous si Otti s’est adressé à l’ensemble du groupe ?7

R. [10:35:59] Je l’ai oublié.8

Q. [10:36:18] Vous souvenez-vous si l’ARS a fait la cuisine et s’est restaurée même9

frugalement ?10

R. [10:36:37] Je ne peux pas vous le dire, je ne m’en souviens pas, j’étais très troublé à11

ce moment-là.12

Q. [10:36:55] Est-ce que vous vous souvenez si on a séparé les... les personnes13

enlevées des soldats de l’ARS ?14

R. [10:37:04] Je ne m’en souviens pas.15

Q. [10:37:28] Vous souvenez-vous si votre groupe, celui donc avec Dominic Ongwen,16

s’est regroupé avec l’autre groupe que vous avez rencontré en route, celui où il y17

avait Raska Lukwiya, Otti et Banya ? Est-ce que vous êtes restés séparés ou est-ce18

que les groupes se sont regroupés ?19

R. [10:37:59] Vous pouvez répéter la fin de votre question, s’il vous plaît ?20

Q. [10:38:17] Alors que vous étiez à Abia, vous avez... vous êtes arrivé avec le groupe21

de Dominic Ongwen. Or, vous y avez trouvé le groupe d’Otti. J’aimerais savoir si22

vous vous le rappelez bien sûr, si les groupes sont restés séparés ou s’ils se sont23

regroupés ?24

R. [10:38:40] D’abord, ils se sont regroupés avec nous et, ensuite, on s’est re-séparés.25

Q. [10:38:53] Et vous souvenez-vous si les commandants se sont réunis pour discuter26

entre eux ?27

R. [10:39:00] Je l’ai oublié, mais ils se sont rencontrés ; et puis, après, ils se sont28
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éparpillés dans différentes directions.1

Q. [10:39:25] Vous dites qu’ils se sont d’abord rencontrés et, ensuite, ils se sont2

éparpillés dans différentes directions ; vous parlez uniquement des commandants,3

des chefs ou vous parlez de tout le monde ?4

R. [10:39:42] Au sein de leur groupe... (l’interprète se reprend) Avec leur groupe.5

Q. [10:39:53] Maintenant, pouvez-vous nous dire à quelle distance vous avez6

approché Vincent Otti, lorsque vous étiez le plus proche de lui — et je parle ici en7

mètres ?8

R. [10:40:17] J’ai oublié.9

Q. [10:40:18] Et qu’en est-il de Raska Lukwiya ; vous vous êtes approché à quelle10

distance de lui ?11

R. [10:40:28] Ça aussi, je l’ai oublié. Ça fait très longtemps.12

Q. [10:40:39] Mais, en fait, Monsieur le témoin, vous n’avez même pas passé une13

heure à Abia avant que votre groupe ne reparte.14

R. [10:40:57] Je ne peux pas vous le dire, je ne sais pas.15

Q. [10:41:16] Je vais vous donner lecture de certains passages de votre interview,16

UGA-OTP-0243-0089, c’est à l’onglet 5, à partir de la page 90 jusqu’à la page dont17

l’ERN se termine par « 91 », ligne 47.18

Voici la question que l’on vous pose : « Alors, combien de temps avez-vous passé19

à Abia ?20

Votre réponse : « À Abia, même pas une heure. Ils ne se sont rencontrés que très peu21

de temps. J’ai vu que les gens étaient en déplacement. » Fin de citation.22

Donc, est-ce que cela vous rafraîchit votre mémoire ? Est-ce que vous vous en23

souvenez ? C’est bien le temps que vous avez passé à Abia ?24

R. [10:42:29] C’est à quel onglet ?25

Q. [10:42:32] À l’onglet 5.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:42:45]27

Q. [10:42:45] Il s’agit du procès-verbal d’une interview que vous avez eue avec28
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l’Accusation le 14 juillet 2015. Alors, Mme Bridgman vous relie ce passage et nous1

aimerions savoir si ce qui a été consigné correspond bien à ce que vous avez dit2

en 2015.3

R. [10:43:08] Ça, je ne m’en souviens pas, parce que ça fait très longtemps.4

Q. [10:43:14] Mais à l’époque, lorsque vous avez répondu aux questions de5

l’Accusation, vous vous en souveniez ?6

R. [10:43:26] Ça, c’est quand je m’en rappelais, parce que j’étais à Kampala ; mais,7

aujourd’hui, je ne m’en rappelle plus très bien.8

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:43:36] Très bien.9

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [10:43:38]10

Q. [10:43:38] Donc, soyons précis, Monsieur le témoin. Avant de venir témoigner,11

vous avez pu relire toutes vos déclarations antérieures, n’est-ce pas ?12

R. [10:43:49] Quoi ?13

Q. [10:43:53] Avant de venir témoigner, n’est-il pas vrai qu’une personne de la Cour14

vous a donné toutes vos déclarations antérieures afin que vous puissiez les relire ?15

R. [10:44:10] Non.16

Q. [10:44:11] Passons à autre chose.17

Vous avez aussi parlé des trois enfants qui ont essayé de s’échapper et qui ont été18

tués. Avez-vous personnellement entendu Lukwiya Raska donné l’ordre que l’on tue19

ces enfants ?20

R. [10:44:38] Oui, je l’ai entendu à Abia.21

Puis-je aller... aller me soulager ?22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:44:53]23

Oui, pas de souci.24

Nous allons faire la pause café et nous reprendrons donc à 11 h 30.25

Madame Bridgman, d’après vous, pour combien de temps en avons- nous encore ?26

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [10:45:12] J’en aurai terminé au deuxième volet27

d’audience.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:45:20] Très bien.1

Nous aurons, donc, une longue pause café. Nous reprendrons à 11 h 30.2

Mme L’HUISSIER : [10:45:31] Veuillez vous lever.3

(L’audience est suspendue à 10 h 45)4

(L’audience est reprise en public à 11 h 34)5

Mme L’HUISSIER : [11:34:15] Veuillez vous lever.6

Veuillez vous asseoir.7

(Le témoin est présent dans le prétoire )8

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:34:37] Madame Bridgman,9

vous êtes debout, ce qui est une bonne chose d’ailleurs. Vous avez la parole.10

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:35:08]11

Q. [11:35:09] Monsieur le témoin, je vous ai demandé tout à l’heure si on vous avait12

donné la possibilité de relire votre... vos transcriptions. Et la réponse que vous avez13

donnée est « non ».14

Est-ce que vous vous souvenez d’avoir rencontré l’Accusation en octobre, l’année15

dernière, en particulier Mme le Procureur, qui vous a posé des questions ?16

R. [11:35:33] À Kampala ?17

Q. [11:35:56] Oui.18

R. [11:36:21] Je me souviens d’avoir rencontré des personnes, mais les noms, les19

titres, non, je ne… je ne suis pas bien familier de la... du droit... je ne connais pas bien20

le droit.21

Q. [11:36:45] Est-ce que vous vous souvenez d’avoir passé en revue toutes les22

transcriptions de vos entretiens avec l’Accusation depuis 2015 ?23

R. [11:36:58] Non.24

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:37:10] Lorsque vous dites :25

« avec Mme le Procureur », à qui faites-vous référence, Madame Bridgman ?26

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:37:25] C’est exactement ce que j’allais27

demander.28
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Q. [11:37:31] Vous dites que vous avez rencontré des personnes, mais que vous ne1

vous souvenez pas des noms et des titres, de ces choses-là ? Est-ce que vous vous2

souvenez d’avoir rencontré Mme Hohler à Kampala, les 13 et 14 octobre ?3

(Silence du témoin)4

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:38:08] Pour vous aider,5

Monsieur le témoin, Mme Hohler est cette gentille personne, ici, à votre gauche, qui6

vous a posé des questions, hier.7

R. [11:38:19] Oui, oui, bien sûr, veuillez m’excuser.8

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:38:24] Je ne... vous n’avez9

pas besoin de vous excuser. Vous avez souri au juge Président, et vous avez tout de10

suite réagi lorsque j’ai parlé de « gentille personne ». C’est sûrement la raison.11

R. [11:38:42] Oui, effectivement, elles se ressemblent.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:38:46] Oui, peut-être, mais13

il est important que dans la salle d’audience, il y ait un petit peu de... un petit peu14

moins de tension, qu’on se détende, un peu, puisque nous traitons de choses si15

graves.16

Ça fait du bien de relâcher la tension de temps en temps.17

J’ai aussi une question vous parlez d’octobre l’année dernière ?18

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:39:24] Je vous présente mes excuses, je n’ai19

pas la note d’enquête dans notre liste de pièces, parce que je n’avais pas prévu de20

l’utiliser pendant notre contre-interrogatoire.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:39:34] Mais pas de22

problème, il n’y a pas d’objection, donc allez-y.23

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:39:41] Je peux vous citer le numéro ERN pour24

toute référence future.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:39:46] Oui, effectivement,26

ce serait aimable à vous.27

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:39:52] Alors, il s’agit d’UGA-OTP-0281-0377.28
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Q. [11:40:15] Lorsque vous avez rencontré Mme Hohler, donc, est-ce que vous vous1

souvenez d’avoir relu toutes les transcriptions avec les procureurs... les enquêteurs2

(se corrige l’interprète) ?3

R. [11:40:37] Non.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:40:38] Madame Bridgman,5

est-ce que vous pourriez peut-être donner lecture des passages appropriés pour le6

compte rendu, de telle sorte que les juges l’aient au compte rendu ? Et je l’aurai aussi7

dans ma tête, et pas simplement dans la transcription.8

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:40:55] Ce rapport est en date9

du 16 octobre 2016… 2017 — 2017. L’introduction parle des personnes présentes, et10

je ne vais pas parler de… des assistants aux enquêteurs. Mme Hohler était également11

présente.12

« L’objectif de la… de l’entretien était de présenter le témoin au conseil de13

l’Accusation, et de permettre au témoin de relire le contenu de son entretien14

préalable... précédent, la seule intention étant de rafraîchir la mémoire du témoin.15

On lui a expliqué que cette... cette rencontre n’était pas un entretien et qu’il n’y16

aurait pas d’interrogatoire, qu’il devait... qu’il ne devait pas fournir des informations17

au sujet des faits de l’affaire. Le témoin a été informé que la seule raison de cette18

rencontre était de lui rappeler ce qu’il avait déclaré à l’Accusation au préalable et de19

lui donner la possibilité de rencontrer le représentant de l’Accusation avant sa20

déposition. »21

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:42:14] Je vais peut-être22

interrompre brièvement.23

Q. [11:42:17] Monsieur le témoin, vous avez entendu cela, cela faisait à peu près24

quatre mois... trois ou quatre mois. Est-ce que cela rafraîchit votre mémoire ? Est-ce25

que vous avez effectivement passé en revue ces transcriptions ? Il n’y a pas26

d’objection... enfin, ça… c’est pas un problème... nous nous demandons... nous27

essayons simplement de vous demander si, effectivement, vous avez relu ces28
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transcriptions ou pas ?1

R. [11:43:01] Je me souviens d’avoir rencontré Mme Hohler, mais pour ce qui est d’une2

copie des... du compte rendu, ça, je ne me souviens pas.3

Q. [11:43:15] Au sens strict du terme, il est dit : « pour lui permettre de lire ». Ça ne4

veut pas dire qu’il l’ait effectivement fait, mais c’était quand même un des objectifs,5

le principal objectif, parce que Mme Hohler peut préciser qu’effectivement, elle était6

bien là. Il n’y a rien d’obscur.7

Mme HOHLER (interprétation) : [11:43:41] Oui, je pense que c’est bien cela, c’est8

peut-être le... le libellé de la question, parce que le témoin a bien lu les transcriptions.9

C’est peut-être la façon dont on pose la question qui induit la confusion dans l’esprit10

du témoin.11

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:43:57]12

Q. [11:43:58] Eh bien, pour que ce soit plus clair, Monsieur le témoin, est-ce que vous13

vous souvenez que Mme Hohler vous a donné lecture de votre déclaration14

précédente ?15

R. [11:44:10] Oui, effectivement, elle m’a donné lecture de ma déclaration, mais elle16

ne m’a pas donné le temps de la relire moi-même, et elle ne m’en a pas remis une17

copie.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:44:29] Madame Hohler,19

est-ce que c’est la procédure habituelle ? Est-ce que c’est comme ça que vous faites ?20

Mme HOHLER (interprétation) : [11:44:36] Oui, nous faisons toujours une lecture aux21

témoins, ça n’est... ce ne sont jamais les témoins qui... qui lisent eux-mêmes.22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:44:43] Et ils ne reçoivent23

pas de copie de cette déclaration ?24

Mme HOHLER (interprétation) : [11:44:48] Non, non, pas à ce moment-là.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:44:50] Madame Bridgman.26

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:44:54]27

Q. [11:44:55] Monsieur le témoin, il y a une correspondance qui indique que,28
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le 16 janvier, on vous a remis les transcriptions dont Mme Hohler vous avait donné1

lecture, et que cela vous a été remis par un représentant de l’Unité des victimes et2

des témoins. Est-ce que vous vous souvenez de ces documents ?3

R. [11:45:28] Non.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:45:29] Donnez la référence5

à un moment donné, vous ne l’avez toujours pas dans votre liste.6

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:45:35] J’ai un courriel.7

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:45:37] Mais bon, vous ne8

l’avez pas ici dans la salle d’audience, et nous n’avons pas... nous ne devons pas9

nous précipiter, comme je l’ai déjà dit, il n’y a pas d’objection. Donc, vous avez...10

vous devez, bien entendu, nous informer et nous donner la référence.11

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:45:54] Il s’agit d’un courriel du mardi12

16 janvier 2018 à 5 h 31 de l’Unité des victimes et des témoins, et juste au début, il est13

dit : « Chers Conseils, conformément au paragraphe 81 du... du protocole unifié en14

ce qui concerne les pratiques en usage pour préparer et familiariser les témoins qui15

vont déposer au cours du procès, veuillez noter que le... la Section des victimes et16

des témoins a fourni les pièces suivantes au témoin : G... UGA-OTP-P-2000 (phon.). »17

Et il y a une liste des transcriptions, une liste de tous les documents.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:46:54] Merci, Madame19

Bridgman.20

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:47:03] Merci à « ma » collègue, Maître Obhof,21

il pense qu’il a une référence ERN et que nous pouvons... que nous pouvons22

divulguer.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:47:13] Eh bien, très bien,24

cela respecte les formalités que nous suivons généralement ici, à la salle d’audience.25

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:47:22] Alors, il s’agit de UGA-D26-0024-0008,26

et cela sera divulgué prochainement.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:47:32] Mais nous ne28
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parlons pas de... de quelque chose sur quoi il pourrait être fait objection ou de la1

procédure en cours, si je puis dire. Cependant, c’est tout à fait justifié de demander2

au témoin s’il a bien reçu ces transcriptions et s’il a pu les passer en revue. Pourquoi3

pas.4

Donc, allez-y.5

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:47:56]6

Q. [11:47:56] Donc, Monsieur le témoin, nous revenons à votre rencontre à Abia.7

Vous dites que, pendant votre entretien avec l’Accusation en 2015, vous dites que8

vous vous souvenez d’avoir vu Tabuley à Lwala girls. Est-ce que vous vous souvenez9

si Tabuley se trouvait à Abia ?10

R. [11:48:29] Non, lors... vous vous souviendrez, lorsque j’ai parlé des commandants11

qui... que nous avons rencontrés à Abia, je n’ai pas fait mention de Tabuley à Abia.12

Q. [11:48:42] Vous avez dit aux enquêteurs de l’Accusation également que, à Abia, il13

y avait Vincent Otti, qui a demandé à Vincent... à Dominic Ongwen d’aller attaquer14

Lwala ; est-ce que c’est exact ?15

R. [11:48:57] Je ne me souviens pas.16

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:49:11] Monsieur le Président, onglet 14,17

UGA-OTP-0248-0792, à la page 0797. On commence à la ligne 151.18

Q. [11:49:31] Vous avez dit à ce moment-là : « Même alors, les commandants,19

lorsqu’ils partaient pour Abia, Ongwen a reçu une instruction de Vincent Otti20

d’enlever les filles de l’école de Lwala... l’école de filles de Lwala. ».21

Et on vous a demandé : « Comment savez-vous cela ? Comment savez-vous22

qu’Ongwen a reçu une instruction d’Otti ? »23

Et vous avez répondu : « Tous ceux qui étaient assis étaient présents. Vous voyez,24

initialement, lorsque les commandants se rencontrent, ils s’adressent à vous et des25

instructions sont données. »26

Est-ce que cela rafraîchit votre mémoire, Monsieur le témoin ?27

R. [11:50:21] Oui. Je l’ai peut-être dit aux enquêteurs, à Kampala, mais maintenant, je28
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ne me souviens pas exactement.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:50:34] Une... une... une...2

question parce que c’est un... quelque chose qui se répète avec ce témoin.3

Q. [11:50:44] Donc, vous pouvez parfaitement dire, bien sûr, « je ne me souviens pas4

aujourd’hui », mais à ce moment-là, ce n’était pas si loin que cela, cela fait deux ans5

ou quelque chose comme ça, deux ans et demi. Vous avez été, à ce moment-là, plus6

précis. Est-ce que vous pourriez dire que, à ce moment-là, vous vous... vous aviez7

des souvenirs plus clairs, au moins ? Est-ce que vous seriez d’accord que je formule8

les choses comme cela, c’est-à-dire que : lorsque vous avez fait ces déclarations à9

l’Accusation, à ce moment-là, vous avez donné davantage de détails et, à ce10

moment-là, vous vous souveniez plus clairement qu’aujourd’hui ?11

R. [11:51:32] Oui. Oui. Je l’ai mentionné aux enquêteurs à Kampala parce que, à ce12

moment-là, j’ai été interrogé, ça a pris des années.13

Q. [11:51:43] Pour continuer, si je puis dire, lorsque vous avez fourni aux enquêteurs14

ces informations dans le cadre de vos déclarations précédentes, est-ce que vous15

l’avez fait en... d’après ce que vous saviez à ce moment-là ?16

R. [11:51:59] Oui, à ce moment-là, oui.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:52:04] Poursuivez,18

Madame Bridgman.19

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [11:52:37]20

Q. [11:52:37] Vous avez parlé de l’argent qui avait été pris dans votre maison. Est-ce21

que vous savez ce qu’il a été fait de cet argent ?22

R. [11:52:44] Non.23

Q. [11:52:47] Pendant votre entretien avec l’Accusation, vous avez parlé à plusieurs24

reprises du fait que les femmes étaient violées... que des femmes étaient violées par25

l’ARS pendant les attaques. Est-ce que vous vous souvenez de cela ?26

R. [11:53:12] Oui.27

Q. [11:53:14] M. Ongwen... M. Ongwen est-il jamais intervenu au cours de ces viols28
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auxquels vous avez assisté, vous-même ?1

R. [11:53:35] Dans la plupart des camps, le viol, c’était quelque chose d’habituel. Je2

n’ai pas entendu Dominic Ongwen donner des instructions directement. Pour3

donner mon avis, les... les viols étaient perpétrés par ses soldats.4

Q. [11:54:28] Vous étiez toujours près de M. Ongwen. Étant donné que vous avez5

assisté à ces viols, j’en déduis qu’il a vu ses soldats violer ces femmes.6

R. [11:54:51] C’est ce que je suggère, parce que le viol avait lieu et il n’était pas loin7

de l’endroit où le viol avait lieu.8

Q. [11:55:15] Vous avez parlé de la femme qui a été tuée avec une baïonnette à9

Idam-Akan au moment où elle était violée.10

Est-ce que vous vous souvenez si M. Ongwen était présent lorsque cela a eu lieu ?11

R. [11:55:46] Lorsque nous sommes arrivés à Idam-Akan, cette femme, cette fille a12

lancé l’alarme et Dominic Ongwen a donné instruction à ses soldats de la transpercer13

avec une baïonnette parce qu’elle lançait l’alarme.14

Q. [11:56:04] Est-ce que vous vous souvenez si c’était le même soldat qui essayait de15

la violer, ou est-ce qu’il a donné l’instruction à un autre soldat qui se trouvait là ?16

R. [11:56:22] D’après ce dont je me souviens, je lui ai... je l’ai entendu donner les17

instructions, et j’ai vu le soldat transpercer la fille. C’est... c’est ce que je... ce dont je18

peux me souvenir.19

Q. [11:56:41] Lorsque vous êtes allé à Lwala et que vous avez enlevé ces filles,20

lorsque votre groupe est allé à Lwala pour enlever les filles, est-ce que vous savez si21

certaines d’entre elles ont été violées de la même manière ?22

R. [11:57:03] Lorsque nous sommes allés à l’école de Lwala, l’école de filles de Lwala,23

on nous a donné instruction de nous accroupir là, et ensuite, notre commandant est24

allé avec les soldats à l’école. Donc, je n’ai pas vu ce qui s’est fait à Lwala.25

Q. [11:57:50] Mais vous avez vu ces mêmes filles être distribuées à Adilang par Kony26

à ses commandants, n’est-ce pas ?27

R. [11:57:58] Les filles de Lwala ?28
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Q. [11:58:02] Oui.1

R. [11:58:02] Oui.2

Q. [11:58:04] Et lorsque vous étiez dans la brousse, pendant le moment où vous y3

étiez, est-ce que vous avez jamais entendu parler de règles en ce qui concerne les4

rapports sexuels ?5

R. [11:58:20] Est-ce que vous pourriez être plus claire ?6

Q. [11:58:24] Est-ce que vous avez jamais appris que, au sein de l’ARS, les rapports7

sexuels étaient réglementés par une série de règles ?8

R. [11:58:39] J’ai oublié. Je ne me souviens pas.9

Q. [11:58:52] Est-ce que vous avez jamais appris que, au sein de l’ARS, il était10

strictement interdit de commettre des viols contre des femmes pendant des11

attaques ?12

R. [11:59:09] Est-ce que vous pouvez dire les choses plus simplement, s’il vous plaît ?13

Q. [11:59:18] Est-ce que vous saviez qu’au sein de l’ARS les esprits de Kony lui14

avaient dit qu’on ne pouvait pas violer des civils au cours des attaques ?15

R. [11:59:28] Je ne sais pas.16

Q. [11:59:32] Est-ce que vous avez jamais entendu à l’ARS que si quelqu’un violait17

une femme, sans que cette femme ait été attribuée à cette personne, il serait tué dans18

la bataille ou exécuté sur ordre de Kony ?19

R. [11:59:58] Je ne sais pas.20

Q. [12:00:25] Pour ce qui est de Lwala, vous avez déclaré que vous... qu’on vous avait21

demandé de vous accroupir quelque part alors que vos commandants allaient22

attaquer avec « ses » soldats. Est-ce que vous pouvez donner une estimation de la23

distance où se trouvait votre groupe, où vous vous trouviez ? À quelle distance24

est-ce que vous vous trouviez de l’école ?25

R. [12:00:59] Ça n’était pas très loin, ça n’était pas très loin, parce qu’on entend... on a26

entendu lancer... on a entendu l’alarme lancée par les filles, à l’école.27

Q. [12:01:15] Est-ce que vous étiez en mesure de voir ce qui se passait à l’école, de28
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l’endroit où vous vous trouviez ?1

R. [12:01:34] Non, parce qu’il faisait noir.2

Q. [12:01:51] À quel moment est-ce que Tabuley vous a rejoint…3

R. [12:01:55] Oui ?4

Q. [12:01:57] À quel moment est-ce que Tabuley vous a rejoint pour attaquer Lwala ?5

Est-ce que vous vous en souvenez ?6

R. [12:02:12] Après, Dominic Ongwen et les soldats sont revenus avec les filles.7

Alors, il a sifflé et, alors qu’on se déplaçait, on s’est rendu compte que Tabuley nous8

avait rejoints en route.9

Q. [12:02:39] Alors, ai-je raison de dire que votre groupe, enfin, le groupe commandé10

par Dominic Ongwen à l’époque, comprenait environ 1 000 personnes ?11

R. [12:02:51] À... à quel... à ce moment-là ? C’est ça ?12

Q. [12:02:56] Oui.13

R. [12:02:57] Je ne m’en rappelle pas.14

Q. [12:03:00] Lorsque vous avez quitté Abia, votre groupe avait-il toujours le même15

effectif ou bien est-ce que certaines personnes étaient restées derrière avec Otti, ou16

alors, les effectifs avaient-ils augmenté parce que vous aviez enlevé encore d’autres17

personnes ?18

R. [12:03:25] Je n’ai pas compté 1, 2, 3, mais entre Abia et Lwala, on a seulement19

rencontré sept hommes, au milieu.20

Q. [12:03:41] Donc, les effectifs de votre groupe n’ont pas changé depuis Abia ; c’est21

cela ?22

R. [12:03:50] Non, c’est pas ce que je dis. Tout ce que je dis, c’est que j’ai pas23

compté, 1, 2, 3, donc, je ne peux absolument pas évaluer combien de personnes il y24

avait.25

Q. [12:04:04] Vous pouvez nous donner un ordre d’idées, au moins ? Nous26

comprenons bien que vous n’avez pas compté les personnes une par une.27

R. [12:04:14] Ben, quand on est enlevé, d’habitude, si on vous voit en train de28
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compter les gens, vous pouvez vous mettre en danger.1

Q. [12:04:26] Au cours de votre entretien avec l’Accusation, sur quoi vous êtes-vous2

fondé pour dire que, d’après vous, il y avait à peu près 1 000 personnes dans ce3

groupe ?4

R. [12:04:39] C’est là, quand on se retrouve dans ce qu’ils appellent un « RV », là, on5

voit les effectifs.6

Q. [12:05:14] Donc, à Abia, vous avez réussi à estimer le nombre de personnes, étant7

donné qu’Abia était une sorte de RV ?8

R. [12:05:22] Oui, en effet, il y avait des commandants sur place.9

Q. [12:05:26] Donc, à Abia, vous avez estimé que le groupe comportait environ10

1 000 personnes — je parle de votre groupe ?11

R. [12:05:35] Je ne m’en souviens pas très bien si c’était à Abia. Enfin, ça fait12

longtemps quand même.13

Q. [12:05:44] Mais lorsque Tabuley vous a rejoint, combien de temps est-il resté avec14

votre groupe ?15

R. [12:05:58] Je ne m’en souviens pas.16

Q. [12:05:59] Vous dites que Lwala est arrivé pendant la nuit, n’est-ce pas ?17

R. [12:06:03] Oui.18

Q. [12:06:06] Le groupe de Tabuley s’est-il déplacé avec votre groupe pendant toute19

la nuit ?20

R. [12:06:23] Je ne m’en souviens pas. Il nous a rejoints incidemment. Et c’est la seule21

fois que je l’ai vu.22

Q. [12:06:35] Et c’était pendant la nuit ?23

R. [12:06:37] C’est pour cela que je vous réponds en vous disant que je ne me24

souviens pas bien. Ça fait des années que c’est arrivé. Je ne peux pas me souvenir de25

tous les mots de ma déclaration.26

Q. [12:06:55] Mais je ne vous demande pas ce dont vous vous rappelez à propos de27

votre déclaration, je vous demande ce qu’il vous reste en tête, vos souvenirs.28
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J’aimerais savoir si Tabuley a rejoint le groupe la nuit, après l’attaque. Je vous1

demande de vous replonger dans vos souvenirs. L’avez-vous vu uniquement le2

lendemain matin, l’avez-vous vu pendant la nuit, et l’avez-vous vu continuer à3

marcher avec vous jusqu’à ce que vous alliez à Adilang ?4

R. [12:07:36] Je l’ai vu se... nous rejoindre à un moment, mais je ne l’ai pas vu à5

Adilang.6

Q. [12:07:43] Mais justement, vous nous dites que vous l’avez... que vous l’avez vu7

nous rejoindre... « je l’ai vu nous rejoindre à ce moment-là ». Ce moment-là, c’est la8

nuit après l’attaque de Lwala, cette même nuit ?9

R. [12:08:14] Ça, c’est quelque chose que j’ai oublié.10

Q. [12:08:18] Avez-vous revu Tabuley à un moment ou à un autre, après cet11

événement dont vous venez de nous parler ?12

R. [12:08:26] Je ne me rappelle pas l’avoir revu.13

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:08:31] J’ai une question, et14

j’aimerais que nous revenions à ce chiffre de plus ou moins 1 000.15

J’aimerais donc que vous vous référiez à votre déclaration antérieure16

UGA-OTP-0243-0066 page 0084, à partir de la ligne 593. Donc, on vous a demandé…17

s’il vous plaît, écoutez.18

Q. [12:08:58] « En total, ils étaient combien, à ce moment-là ? Et vous avez répondu :19

« Ceux qui m’ont enlevé, le convoi, ils étaient plus de 1 000. »20

Alors, vous parlez d’un convoi ; que vous vouliez dire par « convoi » ?21

R. [12:09:16] Oui, oui. Quand j’ai parlé d’un convoi, eh bien, voilà ce que je voulais22

dire : lorsque j’ai été enlevé, à partir de mon village, on a rejoint le groupe qui se23

déplaçait sur la route. C’est là que j’ai estimé qu’il y avait à peu près 1 000...24

1 000 personnes. C’est ça que j’ai appelé un convoi.25

Q. [12:09:43] 602... Lignes 602 à 604, page 0084 — je dis ça pour le compte rendu —,26

la question : « Comment avez-vous estimé ce chiffre ? », Mme Bridgman vous a déjà27

posé la question, et votre réponse à l’époque était : « Oui, parce que lorsqu’on a...28
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quand on a rejoint le convoi — le convoi qu’on rejoignait —, on nous a dit de nous1

tenir debout près de la route avec nos baluchons, et pendant ce temps-là, l’équipe2

qui était accroupie, jusqu’à présent, sur la route, devait passer devant nous. » Donc,3

c’est là que vous avez réussi à évaluer les effectifs, n’est-ce pas ?4

R. [12:10:33] Oui, là, je m’en souviens parce que, quand on est enlevé, on doit porter5

des baluchons, alors on rentre pas directement dans le convoi. On doit attendre que6

le convoi passe et après on rentre dans le convoi.7

Q. [12:10:53] Bien, je comprends.8

Dernière question : c’était ainsi... c’est ainsi que vous vous êtes rendu compte que9

vous étiez à Abia ou est-ce que vous êtes arrivé plus tard à Abia ?10

R. [12:11:04] Abia, c’est un village très étendu et quand on a rejoint le convoi, on était11

déjà à Abia, bien que les gens se « déplaçaient ».12

Q. [12:11:17] C’est pas tout à fait ce que je vous ai demandé. Lorsque vous étiez à13

Abia, avec les autres groupes, est-ce que vous étiez plus de 1 000, à ce moment-là,14

parce qu’il y avait d’autres groupes ? Alors, quand on lit une information de ce type,15

on en déduit facilement qu’il y a plus de 1 000 personnes, puisqu’il y a plusieurs16

groupes qui se sont regroupés. Ou alors, est-ce que je ne comprends vraiment pas ce17

qui a été dit ?18

R. [12:11:46] Oui, c’est le cas. Il y avait beaucoup de commandants sur place.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:11:52] Maître Bridgman,20

c’est à vous.21

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:12:11]22

Q. [12:12:11] Vous nous avez décrit Tabuley. Cette description se trouve à l’onglet23

n° 5 UGA-OTP-0243-0089. La page qui nous intéresse, c’est la page dont l’ERN se24

termine par 0104, et vous dites, ligne 510, que : « Tabuley avait des yeux perçants. Il25

avait “des” barbes et puis il avait un machin rouge, mais je ne l’ai pas vu très26

longtemps. C’est ce que j’ai vu... mais c’est ce que j’ai vu... il était ainsi lorsque je l’ai27

vu pendant peu de temps. »28
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Alors, où est-ce que... où vous trouviez-vous lorsque vous avez observé tout cela ?1

R. [12:13:13] Lorsqu’il nous a rejoints.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:14:00]3

Q. [12:13:15] Bon, alors la question, bien sûr, qui vient immédiatement à l’esprit est la4

suivante : comment est-ce que vous avez su que c’était Tabuley ? Vous avez entendu5

quelque chose ? Vous avez surpris une conversation ?6

R. [12:13:36] Voilà comment j’ai su que c’était Tabuley : quand j’ai été enlevé, étant7

donné que je connaissais un peu le lango, j’ai pu m’entretenir avec les autres8

personnes enlevées qui m’ont montré qui c’était.9

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:14:04]10

Q. [12:14:05] Vous dites que lorsque Dominic Ongwen est allé à Lwala, il a donc11

laissé certaines de ses troupes, mais savez-vous si c’est lui qui a dirigé l’attaque sur12

l’école ?13

R. [12:14:37] Je n’en sais rien, mais c’était mon commandant. Et donc, il nous a dit de14

nous accroupir. Une fois accroupi, je l’ai vu arriver avec les filles et ses soldats.15

Q. [12:14:51] Mais si je vous disais qu’il s’agissait de Tabuley, car c’est Tabuley qui a16

dirigé l’attaque sur les filles de Lwala ?17

R. [12:15:08] Vous me demandez une opinion, à nouveau. Moi, tout ce que je sais,18

c’est que j’étais sous le commandement de mon commandant. Mon commandant,19

c’était Dominic Ongwen. Je ne sais pas grand-chose sur Tabuley ni sur le groupe de20

Tabuley.21

Q. [12:15:34] Alors, que diriez-vous si je vous informais du fait suivant : nous avons22

des rapports de renseignement venant de l’UPDF indiquant que les rebelles qui... qui23

ont mené l’attaque étaient sous le commandant direct d’une personne appelée24

Okello Kapere ?25

R. [12:16:03] De toute façon, j’étais dans la brousse ; comment voulez-vous que j’en...26

que je sache quoi que ce soit à ce propos ?27

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:16:06] UGA-OTP-0032-0038 à la page dont28
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l’ERN se termine par « 0086 », juste après la liste de noms.1

Donc, Messieurs les juges, pour votre information, c’est la référence qui nous2

intéresse. Vous la trouverez à l’onglet 33.3

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:16:33]4

Q. [12:16:37] Alors, Monsieur le témoin, si je vous disais que Dominic Ongwen5

n’était pas aux environs de Teso lorsque vous avez été enlevé ; il était, en fait, à6

l’hôpital de campagne.7

R. [12:17:03] Je n’en savais rien. Moi, tout ce que je savais, c’est que mon8

commandant s’appelait Dominic Ongwen.9

Q. [12:17:14] Et si je vous disais que vous vous êtes trompé et vous étiez, en fait, dans10

le groupe de Buk Abudema qui opérait dans la région de Teso à l’époque ?11

R. [12:17:38] J’entends ce nom, Buk Abudema pour la première fois, aujourd’hui. De12

toute façon, dans la sous-région de Teso, il y avait énormément de commandants ; ça13

pullulait.14

Q. [12:17:54] Vous nous avez parlé d’avoir été à Idam Akan, à Abalang, Adilang15

(phon.) où 15 personnes auraient tuées ; vous êtes allés aussi à Abalang, et j’aimerais16

que nous en parlions. S’agit-il de l’attaque que nous connaissons sous le nom de la17

grande attaque du centre commercial d’Abalang ? C’est bien celle-là, la grande18

attaque ?19

R. [12:18:33] Je ne sais pas si c’est celle-là, mais, moi, celle dont je parle, c’est celle où20

le principal de l’école a été tué. C’est à Agonga. C’est à ça que je fais référence.21

Q. [12:18:59] Bien, parlons de cet enseignant. L’avez-vous reconnu ?22

R. [12:19:06] Oui. Je l’ai vu.23

Q. [12:19:09] Connaissez-vous son nom ?24

R. [12:19:13] Je ne me souviens pas, mais je l’ai vu.25

Q. [12:19:29] Vous nous dites l’avoir vu, mais, justement, lorsque vous l’avez vu,26

s’agissait-il d’une personne que vous connaissiez préalablement ?27

R. [12:19:43] Oui, je savais que c’était le professeur principal de l’école primaire28
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d’Agongo (phon.).1

Q. [12:20:04] Par hasard, est-ce qu’il se serait appelé Odeki (phon.) Jean-Paul ?2

R. [12:20:14] Je ne me souviens pas.3

Q. [12:20:16] Savez-vous si un autre professeur principal de l’école primaire4

d’Agonga aurait été tué par l’ARS ?5

R. [12:20:33] À Obalanga, un grand nombre de personnes ont été tuées. Alors, je ne6

sais pas si... mais je ne me souviens que du professeur principal de l’école.7

Q. [12:20:59] Vous avez assisté à son meurtre ?8

R. [12:21:06] Oui.9

Q. [12:21:31] Alors, vous souvenez-vous si c’est juste après votre enlèvement lorsque10

vous avez rencontré Joseph Kony à Adilang ?11

R. [12:21:42] Veuillez répéter la question.12

Q. [12:21:47] Est-ce que vous vous souvenez si l’attaque d’Obalanga a eu lieu avant13

votre rencontre avec Joseph Kony à Adilang ?14

R. [12:22:00] Oui, c’était avant la rencontre avec Kony.15

Q. [12:22:02] Pouvez-vous nous dire combien de temps s’est déroulé après, entre16

votre... votre enlèvement et cet événement ?17

Alors, vous avez été enlevé en juin. D’après vous, ça s’est passé une semaine, un18

mois après votre enlèvement ?19

R. [12:22:29] Je ne m’en souviens pas, mais c’était après l’attaque. On a traversé la20

région pour se retrouver à Adilang.21

Q. [12:22:48] Et si je vous disais que des rapports existent qui indiquent que le22

professeur principal de l’école d’Adilang a été enlevé en août et a été tué bien plus23

tard par un groupe dirigé par Tabuley...24

(L’interprète se reprend)25

R. [12:23:33] Je n’en sais rien.26

Q. [12:23:36] Donc, il s’agit de l’onglet 22 du classeur de la Défense,27

UGA-D26-0018-2129, cette information se trouve à la page 2150, tout en haut, page28
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commençant par « Personne disparue ».1

Parlons de votre rencontre avec Joseph Kony à Adilang.2

Vous dites qu’on vous a mené à lui personnellement et qu’il s’est entretenu avec lui ;3

c’est bien cela ?4

R. [12:24:34] Oui.5

Q. [12:24:34] Pourriez-vous nous raconter brièvement cette rencontre avec Joseph6

Kony ?7

R. [12:24:52] On m’a amené jusqu’à lui, je l’ai trouvé assis sous un arbre. Et donc, on8

m’a amené jusqu’à lui. Et il a commencé à me poser des questions. Et il m’a demandé9

d’abord : « Quel est ton métier ? » Je lui ai dit que j’étais un... a peasant.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:25:54]11

Q. [12:25:54] Et vous lui avez parlé dans quelle langue ?12

R. [12:25:58] Dans leur langue, l’acholi.13

Q. [12:26:09] Vous compreniez l’acholi à ce moment-là ?14

R. [12:26:12] On est bien obligé de l’apprendre. Donc, il m’a posé des questions sur15

mon métier, et je lui ai dit que j’étais agriculteur — juste un agriculteur.16

L’INTERPRÈTE ANGLAIS-FRANÇAIS : [12:26:24] L’interprète demande à ce que17

l’on... que l’on remplace le mot « a peasant » par « paysan ». Reprise des débats.18

R. [12:26:35] Donc, il s’est rendu compte... et il a commencé à m’insulter. Je me suis19

rendu compte qu’il essayait de me mettre en colère. Alors, je lui ai dit que j’avais une20

boîte de premiers secours. Il « m’a » commencé à demander quels étaient les noms21

de médicaments. Et c’est comme ça que la réunion s’est déroulée.22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:27:07]23

Q. [12:27:07] Je n’ai pas bien compris, c’est sans doute de ma faute, mais24

qu’avez-vous dit quand vous avez dit « he abused me » — « il m’a insulté » — et25

lorsque vous avez dit « il essayait de me pousser à bout » — « pressing the red button »26

en anglais ? Pouvez-vous nous expliquer ce que cela signifie ?27

R. [12:27:24] Vous dites ?28
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Q. [12:27:25] C’est ce qui est au... C’est ce qui est à la transcription. Il est écrit — et je1

cite : « Je lui ai dit que j’étais un paysan, un fermier. Et, ensuite, il m’a insulté. »2

Alors, ça, je n’ai pas bien compris, c’est sans doute de ma faute. Ensuite, vous dites :3

« Je lui ai dit qu’il... que j’avais une boîte de premiers secours. » Et là, vous... il est...4

vous dites qu’il était en train de vous pousser à bout. Et ça, je n’ai pas compris non5

plus. Alors, essayez... essayez de nous expliquer.6

R. [12:27:58] Non. Quand je lui ai dit que j’étais juste un paysan, je pense qu’il avait7

des informations sur moi. Donc, dans sa propre langue, il a dit : « Mais tu es un8

imbécile ou quoi ? » dans sa langue, hein, dans... en... en acholi, parce que j’ai dit que9

j’étais un paysan. (Expurgée)10

(Expurgée)11

(Expurgée). Mais alors, c’est là que je fais référence au bouton rouge, parce12

que j’ai bien compris qu’il était train de me pousser à bout. Il était en train de13

devenir très agressif, très cruel. Et à ce moment-là que je lui ai dit que j’avais une14

boîte de premiers secours, et là, il a commencé à me poser des questions sur le nom15

de médicaments.16

Q. [12:29:04] Merci beaucoup. C’est beaucoup plus clair.17

R. [12:29:04] Merci.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:29:06] J’espère que je19

n’étais pas le seul qui n’avait pas tout compris du premier coup.20

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:29:08] Ne vous inquiétez pas.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:29:11] Bien, allons-y.22

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:29:18]23

Q. [12:29:18] Alors, combien de temps s’est écoulé après cette réunion avec Kony,24

jusque... jusqu’à ce qu’il vous ordonne, à votre groupe, de partir à Barlonyo ?25

R. [12:29:38] Vous voulez parler de temps ?26

Q. [12:29:42] Oui.27

R. [12:29:43] Mais c’est difficile d’estimer le temps dans la brousse ; on n’a pas de28
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montre, on n’écoute pas la radio.1

Q. [12:29:50] Mais enfin, vous, donnez-nous un ordre d’idée : une semaine, un mois,2

combien de temps avez-vous passé à Adilang ?3

R. [12:30:00] Je ne voudrais pas faire de devinette.4

Q. [12:30:03] Mais vous avez rencontré Banya et Vincent Otti, qui étaient déjà sur5

place à Adilang, n’est-ce pas ?6

R. [12:30:11] Ça, je ne me souviens pas non plus. Moi... On était en quatre lignes et,7

moi, j’étais dans la ligne de mon commandant.8

Q. [12:30:22] Nous nous sommes mal compris. À Adilang, lorsque vous avez9

rencontré Vincent (phon.) Kony, Vincent Otti, Banya et Lukwiya étaient déjà là,10

n’est-ce pas ?11

R. [12:30:34] Oui, ça, j’ai compris, j’ai compris. Je n’avais pas bien compris, parce que12

je croyais que vous me demandiez combien de temps après avoir été à Adilang on13

était allés à Banya (phon.). J’avais pas bien compris.14

Q. [12:30:50] Pas de problème.15

Mais les autres commandants en chef étaient aussi à Adilang, n’est-ce pas ?16

R. [12:30:55] Oui, mais c’était le camp... c’était le rendez-vous.17

Q. [12:30:59] Et vous vous souvenez d’Okot Odhiambo (phon.) ? Ce serait un autre18

commandant qui, lui aussi, aurait été présent à Adilang.19

R. [12:31:08] Mais, vous savez, dans une... quand on est dans un RV, on est dans la20

brousse, et donc, on n’a pas une vue d’ensemble sur les gens qui se rencontrent.21

Q. [12:31:21] Vous avez déclaré que lorsque vous étiez... lorsque vous êtes allés à22

Barlonyo, vous étiez en quatre lignes et que vous étiez celui qui était dirigé... que23

vous étiez dans la ligne qui était dirigée par votre commandant. Je suppose que vous24

voulez parler de Dominic Ongwen ?25

R. [12:31:47] Oui.26

Q. [12:31:47] Dans la mesure où vous vous en souvenez, est-ce qu’il était le27

commandant en chef ? Est-ce que vous vous souvenez s’il était le commandant en28
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chef pour l’attaque sur Barlonyo ?1

R. [12:31:59] En fait, c’est ce que je suggère, ce dont je me souviens, c’est que, lorsque2

nous sommes allés à Abia, il a été appelé, et il a répondu : « … Lapwony », qui m’a3

montré… c’est « … Lapwony » qui m’a montré que Joseph Kony et les autres qui…4

étaient dans des positions plus élevées.5

Q. [12:32:24] Pour ce qui est de diriger les attaques, est-ce que vous diriez qu’il était6

le commandant en chef du groupe qui a attaqué Barlonyo ?7

R. [12:32:30] Dans ma ligne, c’était le commandant. Je ne sais pas... Bon, parce que8

vous faites ce que dit… disent les instructions de votre chef. Vous restez dans une9

maisonnée, vous respectez les instructions qui vous sont données par le chef de cette10

maisonnée.11

Q. [12:32:55] Est-ce que vous vous souvenez de quelle maisonnée... dans quelle12

maisonnée vous étiez ? Est-ce que vous vous souvenez dans quelle maisonnée13

vous… étaient ceux avec lesquels vous viviez lorsque vous étiez à l’ARS ?14

R. [12:33:07] J’étais avec Dominic Ongwen.15

Q. [12:33:13] À ce point de rendez-vous à Adilang, est-ce que les commandants16

étaient… étaient assis ensemble ou bien est-ce qu’ils sont restés dans la brousse ?17

R. [12:33:30] À un certain moment, ils ont été assis ensemble parce que Kony,18

ensuite, leur a distribué les filles.19

Q. [12:33:52] Donc, les hauts commandants étaient assis les uns à côté des autres ou20

quelque chose comme ça pendant la distribution des filles ?21

R. [12:34:07] (Intervention non interprétée)22

Q. [12:34:10] Lorsque les commandants... Lorsque l’on a distribué les filles aux23

commandants et qu’ils étaient assis ensemble, où étiez-vous, où vous trouviez-vous,24

vous, les personnes enlevées ?25

R. [12:34:26] À Adilang ?26

Q. [12:34:31] Oui.27

R. [12:34:34] À Adilang, c’était un peu particulier parce que j’étais tout près de Kony.28
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Ongwen m’a amené à Kony directement. Je n’étais pas... Ça n’était pas comme dans1

les autres endroits de rendez-vous. À celui-là, je crois qu’on m’a emmené au haut2

commandement, qui était Joseph Kony. C’est Dominic Ongwen qui m’y a emmené.3

Q. [12:34:57] Est-ce que vous avez entendu Joseph Kony donner des ordres à4

Dominic Ongwen de mener l’attaque à Barlonyo ? Est-ce que vous, personnellement,5

l’avez entendu donner ces ordres ?6

R. [12:35:25] Je ne me souviens pas précisément, mais nous sommes allés à Barlonyo.7

Q. [12:35:31] Lorsque vous êtes revenus de Barlonyo, est-ce que vous avez trouvé8

Kony toujours au même endroit à Adilang ?9

R. [12:35:39] Oui, à Adilang, mais pas dans cet endroit bien particulier parce que10

Adilang, c’est grand.11

Q. [12:35:58] Vous avez parlé de la sélection des gens qui sont allés à Adilang. Je12

voudrais faire préciser une chose.13

Je vais vous donner lecture de votre déclaration, onglet 7, UGA… UGA-OTP-14

0243-0123, à la page 0126. À la ligne 105, vous dites : « Lorsque les gens ont15

commencé à… à se déplacer, mais pour nous qui avions été sélectionnés, nous16

sommes allés dans notre direction sous le commandement de Dominic Ongwen17

après qu’il nous ait donné... après qu’il nous ait informés du fait que nous allions à18

une mission très sérieuse, parce que vous ne... vous ne posez pas de question “où”,19

vous allez comme un mouton qu’on emmène à l’abattoir. Il nous a indiqué que,20

aujourd’hui, nous allions à... au camp de Barlonyo. » Ça, c’est à la ligne 112.21

Je voudrais vous faire préciser : est-ce que Dominic Ongwen vous a dit où vous22

alliez ou est-ce qu’il ne l’a pas dit ?23

R. [12:37:30] J’ai oublié, mais ce dont je me souviens, c’est que nous sommes allés au24

camp de Barlonyo.25

Q. [12:37:35] Lorsque vous êtes revenu et que vous avez rencontré Joseph Kony,26

est-ce que vous vous souvenez que Dominic Ongwen lui a fait rapport de ce qui27

s’était passé à Barlonyo ?28
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R. [12:37:51] C’est ce que je suggère parce que, lorsque nous sommes revenus, ils se1

sont rencontrés à nouveau avant qu’ils (phon.) ne l’escortent au Soudan.2

Q. [12:38:17] Que répondriez-vous, Monsieur le témoin, si je vous déclarais que3

l’attaque sur le camp de Barlonyo a été menée par Okot Odhiambo et que Dominic4

Ongwen n’y a pas participé du tout ?5

R. [12:38:43] Comme je vous l’ai déjà dit, les hiérarchies des commandants au sein de6

l’ARS, je ne les connais pas, parce qu’il y a beaucoup de commandants qui peuvent7

aller faire une attaque et peut-être que la responsabilité a été accordée à une8

personne particulière au haut commandement. Moi, je me trouvais dans cette ligne9

avec Dominic Ongwen.10

Q. [12:39:00] Lorsque vous êtes retourné à Adilang après l’attaque, est-ce que vous11

avez tout de suite commencé à vous déplacer vers le Soudan pour escorter Joseph12

Kony ?13

R. [12:39:19] Ils se sont d’abord rencontrés, et puis, ensuite, nous l’avons escorté au14

Soudan.15

Q. [12:39:25] Vous souvenez-vous de combien de temps à peu près cela vous a pris16

de... d’escorter Kony et puis, ensuite, de revenir en Ouganda ? Est-ce que ça a pris17

une semaine, un mois ? Est-ce vous pourriez donner une estimation du temps ?18

R. [12:39:56] Ça a pris un certain temps parce que d’Adilang, le Soudan, c’est assez19

loin et on allait à pied.20

Q. [12:40:07] Est-ce que je vous ai bien compris : lorsque vous êtes revenu du21

Soudan, vous... vous avez erré au Nord de l’Ouganda pendant un certain temps22

avant de prendre la fuite ; est-ce que c’est bien cela ?23

R. [12:40:26] Oui.24

Q. [12:40:57] Monsieur le témoin, est-ce que, à un moment donné, lorsque vous étiez25

dans la brousse, est-ce que vous avez entendu parler de la mort de Tabuley ?26

R. [12:41:09] Oui, nous avons entendu nos commandants dire que c’était « tic mony ».27

Q. [12:41:29] Est-ce que vous pourriez expliquer ce que « tic mony » signifie ?28
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R. [12:41:35] Le travail des soldats.1

Q. [12:41:40] Est-ce que vous vous souvenez si c’était avant ou après l’attaque sur2

Barlonyo ?3

R. [12:41:50] Je ne me souviens pas, mais... mais j’ai entendu qu’il était mort dans la4

sous-région de Teso.5

Q. [12:42:04] Est-ce que vous vous souvenez si c’était avant ou après que vous6

escortiez Kony au Soudan ?7

R. [12:42:13] Avant qu’on escorte Kony, je m’en souviens.8

Q. [12:42:37] Que répondriez-vous, Monsieur le témoin, si je vous disais que des9

rapports, des renseignements du gouvernement indiquent que Joseph Kony se10

trouvait à Lubangatek, au Soudan, au moment de l’attaque de Barlonyo et non pas à11

Adilang ?12

R. [12:42:58] Je ne sais pas, je ne sais pas.13

Q. [12:43:09] Vous avez parlé des trois groupes qui avaient... Enfin, vous avez14

expliqué qu’il y avait trois groupes différents dans le mouvement vers le Soudan et15

que vous, vous étiez dans le groupe à l’arrière, n’est-ce pas ?16

R. [12:43:23] Je ne me souviens pas.17

Q. [12:43:45] Je vais vous lire une partie de votre déclaration, onglet 8,18

UGA-OTP-0243-0133, à la page 147, ligne 475, vous dites : « Oui, nous avons escorté19

Kony et nous sommes revenus en Ouganda. Kony était dans son convoi à Kosim20

(phon.). Il y avait d’autres convois à l’avant, le grand homme était au milieu et puis,21

ensuite, nous, nous le suivions. »22

Est-ce que cela vous rafraîchit la mémoire, Monsieur le témoin, sur le nombre de23

groupes qui effectuaient ce voyage vers le Soudan ?24

R. [12:45:00] Oui, c’est peut-être ce que j’ai dit au sujet de notre mission au cours...25

Kampala, mais je ne me souviens pas.26

Q. [12:45:24] Donc, vous ne vous souvenez pas qui était le commandant du premier27

groupe ou du second groupe, mais simplement de votre commandant, n’est-ce pas ?28
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R. [12:45:37] Oui.1

Q. [12:45:46] Vous avez déclaré aux enquêteurs que, une fois arrivés au Soudan, sur2

votre chemin du retour, on vous a... on vous avait donné des armes et des munitions3

et qu’on vous avait ordonné de retourner en Ouganda. Est-ce que vous vous4

souvenez de cela ?5

R. [12:46:04] Oui.6

Q. [12:46:05] Est-ce que vous vous souvenez de combien d’armes et de balles...7

combien de balles et de... d’armes vous aviez lorsque vous êtes revenus du Soudan ?8

R. [12:46:18] Je ne me souviens pas exactement du nombre d’armes, mais disons9

qu’on vous demandait de... de porter une boîte de balles sur le dos, disons deux10

armes ou quelque chose comme ça. Je ne me souviens pas exactement du nombre11

d’armes que nous avions apportées.12

Q. [12:46:51] Que diriez-vous, Monsieur le témoin, si je vous disais que nous avons13

des éléments de preuve qui montrent que M. Ongwen n’est pas retourné au Soudan14

pendant cette période au... au sujet de laquelle vous déposez ?15

R. [12:47:11] Oui, mais, moi, c’était mon commandant, je dépendais de lui.16

Q. [12:47:29] Que répondriez-vous si je vous disais qu’il y a des éléments de preuve17

qui indiquent que le commandant qui est allé au Soudan et qui est revenu du18

Soudan avec des balles et des armes s’appelait Lakati ?19

R. [12:47:47] La...20

Q. [12:47:50] Lakati.21

R. [12:47:55] Oui, cela pourrait être vrai parce que je ne connais pas les autres22

commandants des groupes. Pour moi, je connais le mien, c’est tout. Ramener des23

armes et... du Soudan… J’avais un commandant. Les autres commandants,24

également, faisaient cela.25

Q. [12:48:19] Comment vous savez... comment savez-vous cela, Monsieur le témoin.26

Comment savez-vous ? Parce que vous dites ramener des armes au Soudan, c’était27

pas parce qu’il y avait un commandant.28
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R. [12:48:30] Moi, j’ai un point de vue que c’est ce que Lakati a amené, parce que1

nous avons rapporté cela. Et bon, je peux dire qu’il y avait plusieurs commandants.2

Q. [12:48:50] Vous ne savez pas, de manière sûre, si Lakati a ramené des armes ou si3

Lakati était commandant.4

R. [12:49:00] J’entends ce nom de Lakati pour la première fois.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:49:07] Je pense qu’il y a un6

petit peu de difficulté à comprendre ce que vous dites au témoin.7

Monsieur le témoin, lorsque Mme Bridgman dit qu’il y a des éléments de preuve qui8

indiquent que, eh bien, Monsieur le témoin, vous n’avez que trois possibilités dans9

votre réponse : vous pouvez dire « Oui, effectivement, j’entends ce que vous dites,10

vous avez raison », vous pouvez dire aussi « Non, non, c’est tout à fait incorrect, ce11

que vous dites » ou bien, troisième option, vous pouvez dire que vous ne vous12

souvenez pas. » Donc, vous avez ces trois possibilités sur la table. Ça ne veut pas13

dire, forcément, que ce soit un élément de connaissance commune.14

Madame Bridgman, s’il vous plaît ?15

R. [12:49:57] J’en suis désolé.16

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:50:01] Non, non, vous17

n’avez pas à être désolé, c’est simplement difficile de comprendre et il est tout à fait18

normal que le conseil de la Défense, ou même un représentant de l’Accusation,19

formule les choses comme cela. C’est le genre de questions que l’on pose dans une20

salle d’audience.21

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:50:23]22

Q. [12:50:23] Lorsque vous étiez dans la brousse, Monsieur le témoin, est-ce que vous23

avez jamais participé à une attaque contre le camp de réfugié de Pajule ?24

R. [12:50:39] Non.25

Q. [12:51:06] Vous avez parlé des nombreuses tentatives de vous tuer pendant que26

vous étiez dans la brousse. Je ne voudrais pas revenir sur ces détails, mais je27

voudrais simplement poser quelques questions d’éclaircissement, si vous me le28
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permettez.1

Lorsque M. Ongwen a essayé de vous tuer, le... le... le moment... le jour où il a... il2

vous a transpercé à plusieurs reprises avec sa baïonnette, est-ce que c’était juste3

après votre enlèvement ou beaucoup plus tard ?4

R. [12:51:44] C’était à... beaucoup... c’était plus tard.5

Q. [12:51:58] Je vais vous lire un extrait de votre déclaration ; onglet 2,6

UGA-OTP-0243-0043 page 0056… 0046 (se corrige l’interprète), ligne 80... non, 79.7

Donc, on vous demande : « Donc, a... il vous a attaqué avec une baïonnette, vous8

dites. »9

Réponse : « La baïonnette d’une arme. Comme ils... comme ils m’ont pris dans un10

magasin de médicaments, Kony est informé que la personne enlevée… que nous11

avons les médicaments. Il est en train d’être tué. Donc, ils ont été arrêtés et au lieu de12

me transporter, je ne sais pas, avec les piques, ils ont commencé à me porter13

moi-même. » Ma question est la suivante, Monsieur le témoin, qui a informé Kony14

de ce qui était en train de vous arriver ?15

R. [12:53:46] Moi, je ne me souviens pas de cela, mais, Monsieur le Président, un16

éclaircissement.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:54:00] Oui, allez-y?18

R. [12:54:02] Ce dont je me souviens avoir dit aux enquêteurs : lors de la réunion19

d’Adilang, Kony a donné instruction à Ongwen de me garder en bonne santé parce20

que j’avais des connaissances sur les médicaments. Et lorsqu’il m’a... il a commencé à21

me frapper, à me transpercer avec baïonnette, j’ai dit « stop ». Je pense qu’il a22

compris, il a réalisé qu’il avait eu une instruction, mais il n’a pas été informé. Donc, il23

n’a pas continué à me frapper.24

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:54:40] Oui.25

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:54:41]26

Q. [12:54:42] Donc, ce que je venais... ce que je viens de vous lire n’est pas exact, ça ne27

reflète pas exactement ce qui s’est passé ce jour-là ?28
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R. [12:54:54] Peut-être pas, parce que personne ne l’a informé.1

Q. [12:54:59] Vous avez parlé de quelqu’un du nom de Sarah Akello ?2

R. [12:55:04] Oui.3

Q. [12:55:09] Est-ce que vous vous souvenez du moment où elle a été enlevée ?4

R. [12:55:14] Je ne me souviens pas de la date, mais elle a été enlevée... elle a été5

enlevée à Amuria, dans le sous-comté d’Amuria. Désolé, je... je... Bon, est-ce que ça6

suffit ?7

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:55:37] Il n’y a pas de8

problème, nous allons regarder cela de plus prêt. Poursuivez, Madame Bridgman.9

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:55:46]10

Q. [12:55:47] Donc, elle a été enlevée après vous ?11

R. [12:55:50] Comment ?12

Q. [12:55:53] Donc, elle a été enlevée après que vous ayez vous-même été enlevé. Elle13

a été enlevée après vous, elle vous a déjà trouvé en captivité, et vous... vous l’avez14

vue dans la maisonnée de Dominic Ongwen, n’est-ce pas, alors que vous étiez dans15

la brousse ?16

R. [12:56:16] Oui.17

Q. [12:56:22] Pour vous faire préciser les choses : est-ce qu’il y a des filles qui avaient18

été enlevées à Lwala qui étaient distribuées à Dominic Ongwen en tant qu’épouses ?19

R. [12:56:42] Oui.20

Q. [12:57:25] Je vais vous donner lecture, rapidement, de passages de ce que vous21

avez dit aux enquêteurs.22

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:57:30] C’est à l’onglet 17, Monsieur le23

Président, UGA-OTP-0248-0837, c’est à la page 0845.24

Q. [12:57:40] Je vais aller à la page 485. À partir de la ligne 280, on vous25

demande : « Comment savez-vous qu’elle est devenue l’une des épouses26

d’Ongwen ? »27

Vous avez répondu : « Bon, ici, je... vous voyez, ces gens ne respectent pas les droits28
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des gens, lorsqu’ils... lorsqu’ils dorment, vous êtes assis... vous êtes assis, vous êtes1

près de leur tente, vous entourez leur tente, et ensuite, ces filles pleurent avec elles...2

avec eux — pardon — dans les tentes, nous l’entendons. Et pour confirmer ça, la fille3

est tombée enceinte et la fille a un enfant maintenant. » Est-ce que c’est ce que vous4

avez vu et ce à quoi vous avez assistez dans la brousse, en ce qui concerne Sarah5

Akello ?6

R. [12:59:10] Oui.7

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [12:59:15] Monsieur le Président, je demanderais8

que nous passions à huis clos partiel pour une question.9

(Passage en audience à huis clos partiel à 12 h 59)10

(Expurgée)11

(Expurgée)12

(Expurgée)13

(Expurgée)14

(Expurgée)15

(Expurgée)16

(Expurgée)17

(Expurgée)18

(Expurgée)19

(Expurgée)20

(Expurgée)21

(Expurgée)22

(Expurgée)23

(Expurgée)24

(Expurgée)25

(Expurgée)26

(Expurgée)27

(Expurgée)28
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(Expurgée)1

(Expurgée)2

(Expurgée)3

(Expurgée)4

(Expurgée)5

(Passage en audience publique à 13 h 01)6

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [13:01:15] Nous sommes à nouveau en7

audience publique, Monsieur le Président.8

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [13:01:40]9

Q. [13:01:41] Et si je vous affirmais, Monsieur le témoin, que Sarah Akello avait été10

enlevée le 15 juin, bien avant votre propre enlèvement ?11

R. [13:02:15] Akello Sarah ? Mais l’Akello Sarah que je connais a été enlevée à12

Morungatuny, alors qu’on allait vers Adilang (phon). L’Akello que je connais a été13

enlevée à ce jour... le jour dont je vous ai parlé alors que l’on allait vers Abalang14

(phon.).15

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [13:02:51] Donc, il s’agit d’une référence que vous16

trouverez à l’onglet 24 du dossier de la Défense. Je vous donne le numéro d’ERN,17

UGA-OTP-0235-0127, page 219, paragraphe 13.18

Q. [13:03:02] Alors que diriez-vous, Monsieur le témoin, si je vous disais que19

M. Ongwen... enfin, plutôt, que Joseph Kony n’a jamais distribué la moindre fille de20

Lwala à M. Ongwen ?21

R. [13:03:25] Mais j’en ai vu cinq autour de lui !22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:03:35] Je pense que23

Me Bridgman fait référence à l’incident bien précis de... Comment avez-vous dit déjà,24

Maître Bridgman ?25

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [13:03:50] La distribution à Adilang.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:03:54] Oui, je ne parle pas27

des épouses qu’il avait peut-être précédemment ou qui étaient autour de lui avant,28
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mais je parle de ce qui s’est passé lors de cet incident à Adilang.1

R. [13:04:13] À Adilang, tous les commandants ont reçu des épouses, enfin des filles.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:04:28] Poursuivez,3

Maître Bridgman.4

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [13:04:30]5

Q. [13:04:31] Et que diriez-vous si je vous disais que nous avons des éléments de6

preuve qui montrent que Sarah Akello n’a j’avais fait partie du ménage de Dominic7

Ongwen, et vous nous parlez d’un enfant, eh bien, ce n’est pas l’enfant de Dominic8

Ongwen.9

R. [13:04:52] Mais je l’ai vue avec Dominic Ongwen.10

Q. [13:05:01] Et que diriez-vous si je vous annonçais que vous vous êtes peut-être11

trompé, vous vous êtes trompé à propos de la personne avec laquelle vous étiez lors12

de votre enlèvement et lors de votre séjour à l’ARS. Ou alors que vous êtes en train,13

en fait, d’arranger votre histoire pour qu’elle s’adapte bien à la thèse de l’Accusation14

contre M. Ongwen.15

M. GUMPERT (interprétation) : [13:05:36] Je pense que le témoin ne devrait répondre16

qu’à une seule question à la fois.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:05:42] Vous avez raison.18

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [13:05:43]19

Q. [13:05:44] Je me reprends, Monsieur le témoin.20

Alors, première question : et si je vous disais, Monsieur le témoin, que vous vous21

êtes totalement trompé à propos du groupe qui vous a enlevé et à propos du groupe22

au sein duquel vous êtes resté lorsque vous étiez dans l’ARS ?23

R. [13:06:02] Non, je trompe pas, c’est lui le commandant qui m’a enlevé.24

Q. [13:06:11] Alors, que diriez-vous, si je vous précisais que vous continuez à insister25

que vous faisiez partie du groupe de M. Ongwen tout simplement parce que c’est lui26

qui est accusé en l’espèce et, donc, vous êtes en train d’arranger l’histoire que vous27

nous avez concoctée afin qu’elle colle avec la thèse de l’Accusation ?28
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R. [13:06:34] Mais non, ce n’est pas vrai. Comme je vous l’ai dit, je l’ai entendu, j’ai1

entendu Otti l’appeler très clairement à Abia. Et je sais très bien que c’était mon2

commandant lorsque j’étais dans la brousse.3

Q. [13:06:46] Deux petites questions alors et, ensuite, nous arrêterons.4

Entre septembre 2015 et aujourd’hui, lorsque vous témoignez viva voce, janvier 2018,5

vous est-il arrivé quoi que ce soit ? Auriez-vous été impliqué dans un accident ?6

Est-ce que vous auriez vécu quelque chose qui aurait pu avoir un impact sur votre7

mémoire ?8

R. [13:07:19] Non.9

Q. [13:07:26] Alors, pouvez-vous nous expliquer pourquoi, en 2015, alors que vous10

parliez aux intervieweurs, vous vous souveniez de tant de choses dans tous les11

détails, et maintenant que vous êtes en prétoire, vous ne vous souvenez plus de rien,12

même lorsqu’on vous rafraîchit la mémoire à l’aide de vos déclarations antérieures ?13

R. [13:07:54] Mais c’est parce que quand j’ai répondu aux enquêteurs, ce n’était pas...14

toutes les choses ont... les choses dont on parlait étaient encore fraîches dans ma15

mémoire. Il n’y avait pas tant de temps qui s’était écoulé, mais, maintenant, il y a16

trop de temps qui s’est écoulé, et je ne peux pas me souvenir de tous les mots que j’ai17

prononcés et qui se retrouvent dans ma déclaration.18

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [13:08:23] Merci beaucoup.19

Une petite minute afin de confirmer l’état de notre interrogatoire.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:08:29] Allez-y.21

Mme BRIDGMAN (interprétation) : [13:08:31] Merci, Messieurs les juges.22

Merci, Monsieur le témoin.23

Je n’ai plus de questions.24

En revanche, le conseil principal aimerait poser quelques questions.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:08:48] Maître Ayena,26

allez-y.27

Voyez-vous le témoin correctement ?28
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Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:08:57] Mais il me voit, je le vois.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:08:59] Moi, de là où je suis,2

je ne sais pas si vous vous voyez.3

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:09:06] Si, si, je le vois et il me voit.4

Q. [13:09:08] Donc, j’ai juste une série de questions pour vous, Monsieur le témoin. Et5

j’aimerais savoir ce que vous connaissez de Dominic Ongwen.6

Revenons à l’onglet 4 auquel il a déjà été fait référence. Il s’agit du classeur de7

la Défense, onglet 4.8

Donc, onglet 4, je vais donner lecture du sujet.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:09:47] Vous vous êtes10

trompé, je pense que c’est le classeur de l’Accusation.11

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:09:55] Oui, absolument. Onglet 4.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:10:01] À partir de 0066 ?13

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:10:06] Oui. UGA-OTP-0243-0081, à partir14

de la ligne 505 jusqu’à la ligne 507. Je cite : « Le... Les cheveux, je ne sais pas15

comment décrire ses cheveux. Ses cheveux, c’était comme des rastas, type rasta. »16

J’imagine que cela veut dire rastafarien, bien sûr.17

Q. [13:10:51] Comme des rastas ?18

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:10:54] L’une après l’autre.19

Posez les questions l’une après l’autre.20

Alors, voilà la question.21

Q. [13:11:00] C’est la façon dont vous avez décrit M. Ongwen à l’époque, vous vous22

en souvenez maintenant ?23

R. [13:11:05] Répétez, s’il vous plaît.24

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:11:25]25

Q. [13:11:26] Je donne lecture : « Ses cheveux, c’étaient des cheveux de rastas, de26

rastafarien. »27

R. [13:11:33] Oui, les cheveux, il arrangeait avec du savon pour que ce soit bien.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:11:39] On comprend.1

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:11:41]2

Q. [13:11:42] Donc, ça veut dire que c’étaient des cheveux longs et qui tombaient sur3

leurs épaules, longs, les cheveux longs ?4

R. [13:11:51] Non. Non, ce n’était pas long, mais il y en avait beaucoup sur la tête,5

parce que je sais qu’il aimait bien être propre.6

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:12:10]7

Q. [13:12:11] Être propre, très bien. À la ligne 516, voici ce que vous dites — je vous8

cite : « Il est un peu dégarni sur le crâne. ». Alors, c’est un rasta avec plein de9

cheveux ? Comment avez-vous réussi à voir qu’il était dégarni ? Comment10

avez-vous pu voir qu’il était... qu’il était dégarni ? Comment on peut voir, si un rasta11

est dégarni ou pas ?12

R. [13:12:56] Non, mais il avait des rastas, il avait des dreadlocks, mais courtes, des13

dreadlocks très courtes. Et on voit bien quand même la ligne des cheveux...14

d’implantation des cheveux. Et quelqu’un qui n’est plus tout jeune, eh ben, c’est15

dégarni sur les tempes. Enfin, il n’avait pas les cheveux aussi longs que les autres.16

Non, il n’avait pas une coiffe à la Playmobil.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:13:34] Bon, enfin, je ne sais18

pas très bien si on va en rester là-dessus. On en a déjà parlé hier quand même.19

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [13:13:42] Oui, on en a parlé hier, mais on20

n’a pas réussi à explorer le sujet qui semble contradictoire d’un rasta chauve.21

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:13:57] Certes, mais je pense22

que ce n’est pas le moment de le faire, et nous en avons bien... entendu bien assez.23

Donc, Monsieur le témoin, merci. Nous en avons terminé avec votre24

contre-interrogatoire. Merci d’être venu ici, à La Haye, pour témoigner et nous aider25

à la manifestation de la vérité. Comme je l’ai dit hier, nous vous remercions d’avoir26

quitté votre famille pendant si longtemps pour venir ici témoigner et nous aider à27

trouver la vérité. Donc, nous vous souhaitons un bon retour chez... un bon retour28
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chez vous.1

Et nous remercions aussi la psychologue qui vous a soutenu au cours de votre2

témoignage.3

Nous allons, maintenant, nous arrêter et nous reprendrons demain à 9 h 30, même4

prétoire, témoin 0366, témoin de l’Accusation. Merci.5

Mme L’HUISSIER : [13:14:55] Veuillez vous lever.6

(L’audience est levée à 13 h 14)7
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